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QUEBEC,
LUNDI, 20 NOVEMBRE 1869.

—

Nouvelles du Jonr.

Ji n'y a pas l'ombre d'ane nouvelle

parlementaire à enregistrer aujour-
dhui. Le gouvernement met la der-

pière main àson bill pour la policepro-
vinciale; MM. Chauvean et Ouimet

conférent avec M. Cartier ; M. Robert-
son élabore son exposé ; enfin,l'oppo-

sition se concerte pour sttaquer le mi-

pistère sur la question financière. Hors
cela, il n'y à rien ; pas une rumeur: les

ministres sont muets et les chefs de la

gauche assez indécis.

On dit que l'honorable juge Gau-

thier a reçu de ses médecins et amis,
le conseil de demander au gouverne-
ment un congé d'absence.

Sir George E. Cartier, ministre de
le milice, part ce soir pour Ottawa.

Nous voyons avec satisfaction que
Sir Alexander Spearman, qui est un
des commissaires de la dette publique
d'Angleterre,vient d'être nommé mem-

bre du Très-Honorable Conseil Privé
d'Angleterre. Sir Alexander avait été
nommé Baronet sous un gouvernement
conservateur, et c'est sous un gouver-
nement réformiste qu'il obtientle titre
de Très-Honorable avec un siége au
Conseil Privé. Il est beau-frère du
colonel T. E. Campbell, de St. Hilaire,
ancien député du comté de Itouville.
rt

Informations.

Samedi, le D. Fortin, M. Laurent Têtu, M.
Evanturel et M. Gauvreau, sont allés faire une

excursion sur le chemin du lac St. Jean,

Le diner offert, au Siadacona, par les princi-
peux négociants de Québec, à Sir Georges E.
Cartier et à l'hon. M. Langevin, aura lieu dans
une quinmine, au retour d'Ottawa des deux
ministres fédéraux.

Le Times, d'Ottawa, annonoe que le Parle-
ment fédéral se réunira le 15 février.

Les élections raunicipales auront lieu lundi
prochain, le 6 décembre.

Nous apprenons que M. MoAroy se présente
contre M. Mailloux dans ce quartier Jacques-
Cartiez,

Las capitalistes aréricains qui sont entrés en
négociations pour acheter le eontrat du che-
tin de fer des Piles sont attendus aux Trois-
Rivières, demain, pour conclure.

Une des choses les plus pénibles que nous
connaissions, c’est la manie qu'ont un certain
nombre de nos compatriotes aux Etats-Unis de
fonder des journaux. Il pourrait employer plus
utilementleur temps et leur argent qu'à éta-
blir des feuilles Ia plupart au-dessous du mé-
dioors.
Le dernier venu déclare qu'il vient essayer

de remplir un vide depuis longien:ps béant / '
— I

Il parait que le Trésorier Robertson renvoie |
à M. Wood,la boule que oelui-ai à lancée à M.

 

  

Feuilleton de L'ÉVÉNEMENT
DU 29 NOVAMDRE1869.

JULIA
PAR

 

 

ADOLPUE BELOT.

(Suite et fin.)

C'est une infamie ! cria-t-on de toutes parts,ous sommes teahis {
Un cou d is is A .nts P da pistolet, parti on ne sait d'où, re

| nico les solduts, se croyant aitaqués épau-sat leurs fusils: une décharge à bout portant
ont la fouls. Une soizantaine d'hemmes
tués tendus par terre; plus de trente ont été

sur le coup. Le sang coule à flots,
Quand le premier moment de stupeur est

Passé, on songe à secourir les blessée. On lespales maisons ot les pharmacies voisi-
den acte temps s'avance un chariot attelé
le vai blanc. On vy entasse les cadavres,
wore éclaire avec des torches et le funèbre
de des pareourt Paris aux oris mille fois répé-

: Veugeance | vengeance ! On égorge lePeuple |
Savard, qui se trouvait au premier rang de laSolonne,à été atteint! est mortellement blessé.

sous une porte-eoohère du boule-
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Duskin. Il dit que lo trésorier d'Untario tarde
beaucoup à transmettre certains papiers dont
en & abeolument besoin pour en azriver une
solution, .

M. E. K. Edwards, le sténographe bien oon-
nu du Globe, vient d'être nommé rapporteur au
Congrès à Washington, avec un salaire de $3,-
500 par an. .
M. Edwards excelle dans son art. Doué d'une

grande habileté jointe à une patience à toute
épreuve, il donnait les comptes-rendus parle-
mentaires les plus complets et Jes plus sûrs : le
Globe ne le remplacera pas.

On parait fort satisfait au Nouveau-Brunswick
du résultat des élect.ons:à Terreneuve, sous pré-
texte quel'ile à plus besoin de secours qu'elle
ne dunnera de revenu. La véritable rair on pa-
raît être cependant, commel'avoue un journal,
In orainté que les habitants ne s'entendent trop
bien avec les canadiens français et donnent une
nouvelle force à notre élément.

L' nomination pour Brome a lieu seulement
aujourd'hui: on dit que le capt. Manson sa
présente contre M. Dunkin.

On dit que l'orateur Cockburn va être nom-
méjuge.

Nous lisons dans le Pays:
La valeur des importations à Montréal pour

le mois d'octobre a été de $2,683,093, ce qui
fait une diminution de $80,000 sur le mois cor-
respondant de 1868. Les marchandises libres
consistant en argent monayé et brut s'élèvent
à une somme de $739,938 contre $749,841, l'an-
née dernière.

Le total des importations, depuis le mois de
janvier 1869, est de $921,708,193 : dans le mê-
me temps, en 1868, il était de $20,582,424. Les
marchandises en franchise pour 1869 sont au
montant de $4,047,113; pour 1868, elles étaient
de $3,531,825. Il y a cette année une baisse
dans le commerce des laines, des cotons et des
soies, puisqu'en 1869 la valeur des importations
dans cette branche est de $5,564,194, tandis
qu'en 1868 elle était de $6,162,183.

A une assemblée des membres des différen-
tes facultés de l'Universite-Laval, tenue le 26
novembre 1869, sous la présidence de l'abbé
M. E. Méthot, vice-recteur, les résolutions sui-
vantes ont été adoptées.
Proposé par J. A. Sewell, écuyer, doyen de

la Faculté de Médecine, et secondé par l'abbé
Orvide Brunet, professeur à la Faculté des
Arte : .

* Que les dites Facultés ont appris, avec un
profond regret, la mort du Dr A. O. Hébert,
l'un des professeurs de cette institution, lequel
pendant üne carrière aussi brillante qu’elle &
été courte, avait su, par ses talents, par son
attachement à ses devoirs, pair sa bonté et son
affabilité, se rendre cher à tout le monde,élè-
ves et confrères."

Proposé par À. Jackson, écuyer, professeur à

la Faculté de Médecine, et sscondé par Jac-
ques Crémaaiie, écuyer, doyen de la Faculté de
Droit :

‘ Que, comme marque de respect pour le

défunt, les différentes Facultés portent le deuil
pendant l’espace d'un mois.”

Proposé par L. J. À. Simard, écuyer, profes
sour à la Faculté de Médecine, et secondé par
C. F. Langolier, écuyer, professeur à la Fa-
culté de Droit ;

“ Que l’Université en corps offre ses plus
vives condoléances à Mme Hébart et à sa fa-
mille, à l’occasion du grand malbeur qui les
frappe, et que aopie de ces résolutions soit en-
voyée à Mme Hébert.”

(Signé.)
M. E. Maärnor, vice-recteur,

Président.
Bans. Paquer, prêtre,

Secrétaire.

On assure que le Major Stisted, C. B., ex-
Lieutenant-Gouverneur d'Outario, recevra du

 

vard, il fait signe aux personnes qui l’entourent
qu’il veut parleret on se penche sur lui.
—Portez moi rue de Grammont, dit-il d'une

voiz suppliante, je veux revoir quelqu'un avant
de mourir.
Deux hommes du peuple, deux de ces hom-

mes qui se dévouent à toutes les infortunes et
se laissent toucher par toutes les prières, im
provisent une civière, y étendent !e blessé et se
mettent en marche. Un enfant les suit ; il tient
à la main une torche qui éclaire ls poitrine san-
glante de Savari et son beau visage que la mort
envahit !déjà. Tout le monde se découvre sur
leur passage ; les femmes pleurent, les hommes
crient: Aux armes! Il est environ minuit; le
rappel ot la générale s'entendentau loin; toutes
les églises sonnent le tocain.
Les hommes qui portent Savari et l’enfant

qui les suit avec sa torche s'avanoent au milieu
de toutes ces rumeurs.

Arrivé devant une maison de la rue deGram-
mont, le blessé se ranime etfait signe d'arrêter
On frappe à une porte cochère, on monte au

troisième étage, on agite vivement la sonnette.
Mais personne ne répond. L'apparteme 14 eat

maintenant désert.
Julia, épordue à la suite de la rérélation

qu'on lui » faite, s'est enfuie depuis une demi-
heure avec Manetta.

Savari no veut pas qu'on le transporte ches
lui et, après une courte agonié, il expire à la
porte de sa flanoée, én murmurant son nom.

XXII

Lorsque la grande voix de l'émeute gronde
dans Paris, l'agitation qui règne au milieu des
rues franchit les plus hautes murailles et pénè-
tre dans les prisons. La surveillance des gar-
diens se ralentit ; ils sont à la piste des nou- velles qui viennent du debors, ils craignent

+
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gouvernement anglais un oommandement im-
portant dans les Indes.

  

 

CONSEIL LEGISLATIF.
DÉBATS AUR L'ADRHSSE.

Séance du 25 novembre.
L'hon. M. LeMaire, en proposaut l'adresse

en réponse au discours du Trône à prononcé le

discours suivant:
Honorables Messieurs,

En me levant, pour m'noquitter de la tache
extrémement honorable, je l’avoue, de propo-
ser l'adresse en réponse au discours du Trône, je
dois vous exprimer mon regret que le choix du
gouvernement ne soit pas tombé sur quelqu’-
autre des Honorables Membres de estte Cham:
bre, plus expérimenté et plus éloquent que
moi. C'est pour la première fois qua je prends
la parole dans cette Chambre et je vous avous
que mon embarras est grand. Cependant, quel-
que difficile que soit, pour moi, la tâche que je
remplis en cé moment. j'ai oru devoir l'accep-

ter, oo "aptant plutôt sur votre indulgence que
sur ma oapacité.
En convoquant le Parlement à cette époque

de l'année, le Gouveruement paraît avoir eu en
vue defaciliter la besogne aux membres de la
Législature, pour ma part, j'anplaudis à cette
détermination, persuadé que je suis que nos

travaux parlementaires devraient être abrégés
autant que possible, eu égard toutefois aux exi-
gences du bien public.
La récoite de cette année a fait revivre l'espé-

rance dans le cœur des colons, et on ne peut en
être trop reconnaissant au Tout-Puissant. L'ai-
sance dans les familles, l'éloignement de ls mi-
sère et de la pauvreté, résultat de cette abon-

dance de récolte;ranimentle courage et entre-

tiennent l'espérance pourl'avenir. En effet, de

toutes les parties du pays, on a constaté que
les travaux durs et pénibles de l'agrioulture

avaient été couronnés d'un bon succès et
avaient obtenu un résultat dont il a raison
d'être satisfait.

A la dernière session, :1 a été adopt> des
lois concernant l'agrioulture. Le nouveau sys-
tème qui a été inauguré, rencontre l‘approba-
tion générale.) Le Conseil agricolan déjà com
Tuencé ses importants travaux et le pays attend

de ses sages délibérations d'houreux résultats.

C'est, on rffet, l'agriculture que nous devons le
plus encourager dans le pays et tous les efforts
que fera le Gouvernement dans cette voie, se-

ront accueillis avec faveur et empressement,

Les argents qui ont été et seront votés à cette
fin, sont des encouragements dignes de ceux
qui sont appelés à aider à la prospérité générale.

Il en est de même de la Colonisation. Sillon-
ner notre Province de bonnes routes est un
grand pas dans la voie des améliorations, et
por ma part, je verrais avec plaisir, le gouver-

nement s'occuper d'un projet qui aurait pour

but de macadamiser une ou plusieurs grande s |
routes, dans cette Province.

Mais, pour le moment, c'est vraiment avec
joie qua nous avons vu que les chemins de Co-
lonisation. commencés ou entrepris avant ou
depuis la dernière session, ont été poussés avec
vigueur et que le gouvernement parait veiller
aveo sollicitude sur l'exécution de ces chemins.
Nous avons vu que le digne chef du départe.!
ment de l'agriculture et de la colonisation, |
notre commissaire des Travaux publ cs, s'est

plus forte, sous les éléments de prospérité di-
gues ds tous nos efforts, comme de toutes nos
sympathies.
Lorsque les lois, autorisant les sociétés de

Colonisation, ont été adoptées, je ne croyais pas
qu'elles dussent recevoir une exéoution aussi
prompte. Plusieurs de ces sociétés ont été
fondées sous l’opsration d » csLois. Il me sem.
ble que c'est bien un des moyens les plus effi-
caves d'encourager nos compatriotes, de tou'e
origine, à rester parmi nous. Chaque citoyen
peut, à l'aide de ces sociétés, contribuer sans de
trop grands sacrifices, au maintien de notre po
pulsation. Tout en aidant oeux que le courage,
somme l'amour du sol et le patriotisme divi-
gont vers nos forêts, dans le {but de les abat-
tre, pour faire des établissements capables de

Colonisation, l'ancouragsmont de l'agrioulture,
l'avancement de l'instruction publique de nos
sociétés de Colonisation, sont un des meilleurs
(sinon le plue sûr), moyens de faire prospérer

sir, le Gouvernement encourager davantage, si
cela est possible, les sociètés de Colonisation,
que je considère appelées à fire un bien réel
dans le pays.

I] en est de même des chemins À lisses de
bois et des voies ferrées. Je ne parlerai pas des
avantages de ces grandes voies de communica-
tion. Le pays lesa d“jà jugées, en les appréciant,
et l'élan d'un bon nombre de nos municipalités
pour encourager ces chemins est une garantie de

leur exécution. Le Gouveruement, en mettant,
commeil l'a fuit, la caisse publique à contri-
bution, pour les aider, a démontré qu'il recon.
naissait l'utilité de ces routes, sans obérer le

trésor d'une manière oxtravagante, mais tou-
jours dans le but d'offrir un encouragement
aussi judicieux que profitable, pour aider le pa-
rachèrement de ces sortes d'entreprise.

J'ai signalé les divers moyens en notre
rouvoir, pour faire avancer la Colonisation.
Depuis asses longtemps on parle de lexis.
tence d'étendue de terrains situés au del.
des Laurentides. Notre pays, déjà ai grand, de-

mande de plus grands développements. Si les

vallées de la Mantawa, du St.-Maurice, de l'Ot-

fertiles et de foréts bien boisées, ce sera un nou-

Nous verrons les descendants de nos valeursux

core ignorés de notre prospérité. C'est certai-
nementà l'aile de tous ces prodigieux mais

l'etranger l'occasion de venir ici, pour acquérir

une aisance, qu'un travail dur à la vérité, mais

Bien que les affaires de la Province aient été con-

fides à des mains sages es prulentes, néanmoins

; on & oru utile de sournettre l'organisation et les
dépenses duservice à une enquête. Cette soilici-
tude n'a pas manqué de donner une nouvelle
confiance et le rapport des commiiesaires sera imposé la tâche fatiguante et pénible de visiter vu #veo satisfaction ; car la commission est com-
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Sens parler des divers systèmes qui nous ont
régi, je puis dire, pourtant, que notre loyauté a
toujours été franche, quand on a su nous aocor-
der ce que nous avions le droit d'avoir. Aussi
malgré ces changements de systèmes de gou-
vernements, le peuple de la Province de Québec
peut s'enorgueillir d'avoir toujours contrit ué à
maintenir le lien qui nous unit à la Mère Patrio.
Depuis l'inauguration de ls confédération et

la division actuelle des Provinces, nous travail-
lons, avec confiance, pour la consolida'ion du
nouvel état de choses; s'il eut été possible de
soupçenner que la loyauté envers notre Gracieu-

se Souveraine pût être, un instant, affaiblie, à rai-

son de ces changements, je crois pouvoir dire

avec orgueil, que la réception qui a été faite à rivaliser avec ceux de leurs frères, les shemins de |
Son Altesse Royale, le Prince Arthur, dans tou-
tes les Provinces de la Puissance et dans celle

: de Québeo, en particulier, est une preuve que
cette bonne loyauté existe, plus vivacs que ja-
mais. Aussi, est-ce avec joie que nous appre.

; Bons que notre Province a reçu, comme son
notre pays. Pour ms part, je verrais aveo plai- | hôte dis!ingué, un des fils de notre Gracieusc

, Reine, pendant son séjour daus cette bonne
| vieille ville de Québeg, la berceau du Canada.
i Le pays applaudira à cetta politesse aussi spon-

| tanée que généreuse et patriot:que.

! La prospérité qui nous est annoncée, relati
| vement sux finances, maintiendra la confiance
dans notre nouveau systême,et s'il y n un excé

dant eur les dépenses, nous nous enréfjouissons;
mais j'aime à croire que l'adimivistration ne
cherche pas à faire des encaisses do fonds nudelà

, d'une juste mesure : car il me semble que le
meilleur placement que puissa faire le gouver

| nement consiste dans les améliorations publi-

ques. C'est ainsi que I» public entendla sagesse
de l'économie,
, M estindispensable de pourvoir au logement
de Son Excellence, le Lieutenant ¢iouverneur.
ainsi que pour les uivers départements du

‘service public. Le Gouvernement, en entre-
prenant cos travaux, devra le fuire avec pru

dence, de manière à éviter méme le reproche

de l'extravagance, que ne manquera pas de lui

adresser la population, s'il outrepassait les
moyens qui sont À sa disposition,

Notre ayatème municipal doit être surveillé

‘ à la dernière session, qu'il a bien voulu conti-

! plus facile dans son application.

| Bien que la milice, le service militaire et na-
énergiques moyens que l'on maintiendra nos val et la défense du pays soient des sujots du | bien, messieurs, mes remerciments, pour votre
populations dans le pays et que l'on offrira à ressort du (jouvernement de la l’uissance, il gracieuse attention.

l est néanmoins indispensable, pour ls bonne

| gouverne de dette Province, de pourvoir à una

persévérant, ne manquera pas de lui donner. Vrganisation plus efficace de la Police. La bon. |

;ne exécution de nos lois, lu puix publique, le
repos et la sûreté des citoyens, coiume 1a pro-

teotion due à la propriété. sont autant de rai-

sons qui inilitent et parlent bien hiut en faveu:
d'un bon système de Police. Nous devona

‘ mème y pourvoir pour conserver aux Chambres

! de la Législaturs. la respect et lu protection,
{

lui même ces chemins de colonisation. Untel | posée d’hommes, dont la riputation de savoir Auxquels elles ont incontestallorient droit, au
zèle mérite une mention publique, das le but
d'encourager le Gouvernement, dans sa bonne ‘

et de probité, offre la plus entière confiance.

Le plutôt l’arbitrage qui doit se faire entre le

i cas que l'on pour:ait, par | intimi Lition ou au

| trement, gêner, en quoique cesoit.lvaur liberte
politique # éot égard ot l'Hon. Commissaire | Haut ot le Bas Canada, aura eu lieu, sera Je de parole et d'action.
continuation d’une œuvre aussi bien commencée|
En effet, voir de ses yeux a toujours étô et sera:

un moyen plus sûr d’amener à bonnefin, une, Depuis que le Canada est passé par le régi. i hous que nousapporterons à leur consi lsration,
| meconstitutionnel de l'Angleterre,bien des lut | tout le soin dont nous sommies capables, Nous

L'Eduoation continue À prospérer et à avan- ! tes politiques ont eu Jieu. Nous avons dd com voulns répondre dignement à l'attento de Son

cer et si les efforts et les sacrifices que nous fai- battre, peut-être trop souvent. pour le maintien | Excellence. Pour cela, il n'est pas do plus sur

entreprise quelconque.

mieux, car il devient urgent de connaître exac | ce ;
{notre sérieuse attention. le pavs attend detement quello est notre position financière.

Tous ces graves sujets mi'ritent, Mn MMg J ,

sons pourla prospérité matérielle du pays, sont de nos droits et de nos libertés ; mais ces luttes moyen quels nous conter à Celui qui peut seal
légitimes at louables, à plus forte raison ne! n'ont pas été infructueuses. Jouissant de la li | bénir nos etlorts et couronner nos travaux.

doivent-ils pas l'être ceux qui ont pour princi- |

ce ememe amn

pour leur propre sûreté. Les soldats qui, au

besoin, pourraient leur prêter main forte, sont|
souvent obligés d'abandonner leur poste isolé :

et de rallier leur caserne. Les prisonniers sont
agités, violents, prêts À profiter de toute éven-

tualité, à se ruer sur les portes, à escalader les

murs, À massacrer ceux qui tenteraient de les|
retenir sous les verrous. !
Au dehors, le peuple combat pour la Liberté ;

au dedans, le prisonnier est prèt à oombattre
poursa liberté.

Le jeudi 24 février, au plus chaud de l'émeute
Langlade se précipita sur un gardien qui avait
eu l'imprudence d'entrer seul dans sa cellule,
il étouffu seu cris à; l'aide d’un baillon, le dés-
habilla, revêtit aa capote el son Képi, s'arma
de son trousseay de olefs, et sortit tranquille-
ment par la grande porte. On se battait en
core en ce moment aur les quais, et les direc-
teurs, les gardiens, les agente de toute espèce
étaient trop émus pour prendre garde à cette
audacieuse évasion.

Langlade se môla à l'émeute, oombattié tan-
tôt aveo le peuple, tantôt aveo lu troupe. Peu
lui importait. 11 n’avais pas d'opinion politique.
Il entra aux Tuileries, sacoagen le trône, but
les vins du roi, et, maculé de sang et de bous,

a moitié ivre, le pistolet à la main, ie sabre re-
tenu au oôté par une grosse corde rouge, il se
rendit ches Soleil-Couchant pour finir sa soirée.
Sans se donner le temps de sonner, il en-

fonça d'un coup de pied la porte, pénétra dans
le salon, entendit un bruit de voix dans une

pièce voisine, et poussa une autre porte. Il se
trouvait dans le salon de Soleil-Couchant.

Soleil-Couchant, dés qu'elle aperçus Lan.
glade, poussa un eri. Il y avait du reste de
quoi être effrayé.
—Que me voules-vous? dit Soleil-Couahant,

qui n'avait pas même songé à fuir, tant elle 

berté des juges anglais, nous avons eu la parole

—Tu vas le savoir ! répondit Langlade.
—Que veux-tu faire de moi ?

—Tenir mon serment, parbleu!

—Oh ! gräce, grâo! a'ccria t elle.

Langlade la repoussa etdit :
—Pas de grace !

—Mais tu es libre maintenant, nous pouvons
fair, vivre ensemble !

—Non, je na veux plus. Tu ne m'aimes pas.

—On! si, je t'aime !
—Tais-toi. Tu mens.
—Je t'aime, te dis je, jo te le jure’
—On ne livre pas celui qu'on aime, on ne le

charge pas devant le tribunal, on ne le trahit

pas ! Allons, apprète toi à mourir.
—Non... non... grace !
—Si tu crois en Dieu, fais ta prière. Quand

cette pendulo aonnera sopt heures, tu aura cossé
d'exister.

Elle bondit, elle se traina aux pieds de Lan-
glade, elle embrassa ses mains elle pleurs, elle
cris, 1l fut inflexible et se bo:na à lui dire.
—Rappelle-toi la scène de la prison,

.te tuer!

toute grande et s'élança sur Soleil-Couchant.

l'empêcher de s'approcher à lui, de l'autre bras,
il la souleva, l'emporta vers la fenètre et la lan.
ça dans l'espace.

Puis il se ponocba, regarda la place où elle
était combée sur le pavé, monra sur la balus-
trade de la fenêtre, et se précipita à son tour.

Il respirait encore lorsqu'il atteignit le sol.
Alors les spectateurs de cette terrible % ène

le virent se traîner sur ses genoux et sur ses
mains ensanglantés jusqu'au cadavre de ea
femme.

Lorsqu'il rendit le dernier soupir il l’étrei-
guait encore entre ses bras brisés.

Il existe à Gânes un établissement de bien- était atterrée.

 

  

 

ver l'indulgenos de mes collègues, je meser
trouvé, très certainement, inégal au devoir qui
m'’incombe.
Dans son discours du trône, Son Excellence

à duigné nous faire 0!server l’abondante récolte
que la Providence a bien voulu fuire tomber sur
notre Province. Avec moi vous remerceirez le
Tout Puissant pour son extrême munilicence et
vousle prie es de faire étinceller sur l'annee qui

Va suivre, un peu de ses rayons bénis qui, eu
retour de nos prières, font murir le blé et se.
ment l'abondance et la joie chez le banquier
comme chez le paysan.
La loi d'Education, promulguée lors de :a

dernière session, a été généralement bien ac-
cueillie, et je suis positif à assurer que  mino-
rité de cette province est persundée le ses
droits seront protégés, et qu'il y aurs just
pour elle en dépit des croyunces religicuses ct
des nuances des nationalités.

L'argent dépensé au nom de la Colonisation
«8 de l’Etmigration sera toujours placé à forts

intérêts, s'il a pour efet de conserver au pays
les jeunes générations, trop portées malhoureu-
sement à s'expatrier, et à donner aiusi le plus
pernicieux des exemples à ceux qui restent
derrière elles, exemples tendant ni plus ni
moins à introduire l'anémie au sein de notre-
population si vivace. Aujourd'hui ce malheu-
reux état de clinses est à la veille cle cesser, car
le Canada offre & ses enfants, des avantages
aussi considérables que ceux donnés par les
autres pays.

IL m'est inutile de vous prier, honorables
messieurs, de ous joindre à mioi pour exprimer
à S. Exec, combien nous lui souimes reconnais-
sants pour l'aimable réception faite en notre
nom, au fils de notre souveraine bien aimée :
Tout homme loyal et honnête exprimera com-
me moi, le veu de voir le Prince Arthur vivre

longtemps pour se voir entouré de sentiments
affectueux et dévoués, comme ceux qui lui ont
été exprimés par le peuple du Canada.

J'ai toutes les raisons de croire que vous êtes
satisfaits de l'état prospère de nos finances, et

je dois dire que si la gonvernement est en me-
sure de rencontrer les dépenses nécessitées par
l'érection de nouveaux édifices propres aux da.

 
tawa, de laliatineau et du lac St.-Jean, sont de manière à être amélioré, autant que les cir- | partementa publics, jan ais argent ne sera mieux

composées, commme On en à l'espoir, le terres eoustances l'exigent, et une coditi ation des | placé.

lois muniBipales étant devenue indispensable,

tel encouragement donné à notre colonisation, , le gouvernement«vait soumis un projet de Corte | fait pour cette l'rovince, il faut qu'elle soit

Pour que la Confédération devienne un bien

basée sur l'économie. Le (Gouvernement à déjà
et intrépides pionniers, entrer syeo courage dans‘ nuera celle ci, afin de douner occasion à l'opi- | fait preuve de tact en n'insistant pas sur la
ces forêts vierges pour les forcer à fournir à leurs , Dion publique de se prononcer sur cette IMpor- passation de l'acte municipal, lors de la der-
familles, le bien-être qui leur est nécessaire, et tantelégislation. Il ne peuty avoir de raison,
à la patrie ce qu'elle doit eu attendre, en fait pour résister plus longtemps à La passation du |
de progrès et d'avancement. Espérons done, code municipal, qui tout en 1éuniss.nt, dans un’ recnimpensé de ce qui a pu sembler una lhési-
que ces exploitations se continueront eb que le  O#dre plus restreint.toutes nos lois municipales,
sucoës couronnera les efforts du gouvernement, sans enchanger notablement les principes, Of- | une foule d'informations précieuses, qui le met-
qui a entrepris de faire connaître les trésors en-; frira une loi plus sgréable à l'étude, comme { tent à même de faire maintenant un excellent

niere session, il a compris toute l'importance
| de ce projet de loi, et sans aucun doute a été

{ tation ; car il a dû recevoir pendant la vacance

Î .
code municipal.

{Je ne puis mieux finir quen vous réitorant

HON. AM. FRASER DE BERRY. -

Ayant eu occasion lors de Ia première session,
{ d'éprouver votre indulgence, je lu sollicite de
| nouveau pour ajouter quelques courtes remar-

quesà celles qui viennent de tombur de la bou-
che des honorables messieurs qui ont pronosé

| et s-conde l'Adresse en r-pon-o au discours de

“Son Uscoitence le Lieutenant tHouverneur Jo
| cette L'rovinice,

; de puis dire.sans crainte d'être contredit,que
annie depuis 1791, époque à laquelle nous

{ commiençions à jouir d'institutions représentati-

yves, qu'un discours du trône n'a été prononce en

“langue française d'une manière aussi Labile et
‘distingu'.

Sans prendre en consideration les nombreuses
mesures auxquelles le discours fait allusion, jo

me borneai simplement à vous parler des bA-
tisses quo le gouvernement desire faire ériger.
Parmi cos bätisses la résidence d à représentant
denstre gracieuse souveraine en cette Province

i

Êdovra venir en jremière ligne. J'ose espérer
HON, M, BRYSON.—C’est avec Un Vif senti ‘que ls goavorneuvnt et les chambres s'empres-

pal motifl'avancement de l'instruction : faire | libre dans nos enceintes parlomentaires et, si| ment de plaisir que jo seconde la motion da eeront, pour remplir leur mandat envers Sa
disparaitre l'ignorance par une bonno éduca- parfois on ñ essnyé de la restreindre, le bon mou honorable ami, le représontant des Mille- Majesté et le peapla le ce te Province, d'us-
tion primaire, orner l'esprit par une instruction sens comme le bon droit, ont fini par prévaloir. Isles. Si je n'avais deja eu l'occasion d'éprou. snrer un vote d'argent proportionné à l'in:por

! dei Poveri, auberge des pauvres. Rrmarquez
bien : auberge et non pas hôpital. Ce qui ri-
gnifie que, pour y entrer, il n'est pus absolu

ment nécessaire d'être malade ou blesss.

Pour avoir droit d'asile dans cette hospitalié-

re maison, il suffit qu'on soit trop vieux, trop,

jeune. ou trop faible pour truvailler. Un y gar

les vieillards jusqu'à leur mort, les jeunes

gens jusqu'à leur maturité, les faibles jusqu'au

jour où des soins éolairés leur ont fait recouvrer

des forces. L'Auberge des Pauvres compte plus

de deux mille pensionnaires, dont una grande
‘ partie sout soignés par des femmes. La sœur de
‘charité n'est passeulement française, elle est
‘de toutes les nations. À côté de toute misère, il

‘y à toujours une femme.
Julia Vidal s'ost retirée dans l'asile dont

| nous parlons et elle l'habite encore. Elle s'y
: fait remarquer par un lo, un dévouement, une ;

; douceur qui ne se sont jamais démentis.
;  Marietta ne l'a pas quittée et l'aide dans sa
; noble tâche.
I Un fou est mort, il ya cing ans, dans I'établis-

logs de cent mille francs de rente,
ll était, d'ordinaire, tranquille et doux ; et |

n'avait qu'une manie : c'était d'écouter sans
cesse aux portes. On le voyait se glisser dans
tous les corridors,aocroupir dans un coin, près
d'une porte, et braquer. son œil sur le trou de
la serrure où y appliquer £on oreille, Il restait
des journées entières dans cette position inof-
fensive, et on avait prie l'habitude de le laisser
faire.

FIN. faisanoe qui porte un nom charmant: Albergo

 

     

VARIÉTÉS.
- Peux meuibres du cabinet, sont très m

contents de vuir indéfiniment ajourns la sala.
Barthélemy des préfets à poigne.

--Vous verrez, disait l'un d'eux au “DÏurns
liste, son confident, que ce sera 1 la; » fort
grief du tiers parti et que notre chule se.à 1e

vitable. Mais l'empereur préfère les préfots

ses mrinistres !......

—Eneffat, c'est bien la une question de pro
fets rances! .....

Un groups d'une centaine de personnes s'e

tait formé devant la boutique d'un débitant de
vins du quartier Mouffetard à Paris. 11 était oc-

casionné par une inscription que des plaisants
avaient charbonnée pendant la nuit sur la mu-
raille de l'établissement. Voici cette inscrip-
tion : .

. Cet affreux masiroguet, dans une cave obscure,
Prépare tous les soirs son horrible mixture.

| Le liquide qu'il vend n'a rien du jus divin,

| Et s’il rougit encor, c'est d'être appelé vin.
Sept heures sonnèrent. 11 ouvrit la fenêtre sement du docteur Blanc e. C'était le plus ri |

i
{ che pensionnairede la maison ; il avait hérité du | hy : 4

D'une main il lui prit les deux bras pour, marquis de X..., ancien pair de France, d'un miral Duperré; le discours de M. le ministre de
On a inauguré, à la Rochelle, la statue de l’a-

la marine ressemble à tous les discouas de ce
genre, mais j'y remarque un trait admirable, —
de l'antique tout pur:

Le capitaine Duperré, commandantla Sirène,
est atlaqué par une division anglaise de deux
vaissoaux et trois frégates.
—-Amène où ju te coule, hêle uno frégate

ennemio.
—Coule,maisje n'amène pas, répond Dupe: ré.
Il ne coula point et n'amena point. Cette ré-

ponse ne vaut-elle pas mieux que le: Frappe’
mais écoute, de Thémistocie.

torrent 
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tanes et su rang de coûte Prévinendens la Con    

  

 

  

 

 

   

   

      

 

  
   

  

         

fédération. Munifocte des Catholiques Libéraux - {92e ; qu'eu fond, elle

est

lazsa du deve ot af

|

lise à

) En notre qualité de des condants du nable et LE CONCILE. te de vérité, et que si Fine ouet g'aiso dont l'espritd'entreprise

Rencre

copaye, [d'avoir 616 habitée. Nous n'avous ‘pas bostis , ES

| chevaiereæque pouple françaie, nous ne pour-| 11 ne faut pas que! ; , |lérance ne loi donnent que d | et c'est en fondant das journaux du matin que | d'ajouter que la boite d' ; hs l'Obureti: 12. Chrrety êtaît au:

rions mieux faire que de conserver le nom ai

|

BOUS tenir lan age _ 416 moderne puisse

|

rer, c'est à eux de leurà 9 serpents à déve- l'on révasira. | disparu s te d'excellents cigares avait $mbarquimes à bord et à, roel À Lord, bo e

boau et si raligionx de “Château St. Louis"

|

Parcs que osla n'estoes sat.pier riot 1008 mequ'elle-appelle. N pporter lo pain ded. a Lersimis nous sopartimes poceinéit evcaleà 1

ue portait la rési ; ey n'est pas vrai. Dieu nous est t6- | . petle. Nous ne leur demandons

|

L* CEnCLE LE QUÉNac.—Nous nons que

|

YoLs—Sur În dépositi us déburquimes la 2: FOU" R à »

peursfrançais sidencs das anciens gouver-

|

Muoin que nous n'avons jamais conçu et que per- A LedePlaine, de trahir aucun des droits de

LI

Orvésde Québer vientdetoner

a

eat» maison perse 4Himmond, x.— y de is

|

ensuite à Québec le 36.Ch tous arrivige

; sonne ne pous à jamais su 6 ‘oi ce vérité. Mais la cha i bdeaw, de

Ia

F bri à + i Lo on a samedi |du un insigne service of 1. 1 Teh 10 lie

Ds ini ; Egéré le dessein de ièrec ; rie aussi a ses ‘ vue

de

la F (brique, où à s'install à cinq heu jeune À : ice et USE rep.

batspuissenarFenion,pourque cotte FrompervosSomoitoyens par un si odieux arti- prov ovinewlrotiemea ses devoirs. Lecœur ‘ Mois de mai. Des améliorations consslérablos se, hDubé,asoust d'avoir volé yo en ic moignerpubliquemnantmarere ou on

; un sda Tsonne :s

à

Consei id'ua j , rs ; : sau . “ane,

nom pusssi noble et historique, il conviendrais

|

Mander la liberté pour acquisa 1) saurs tout concilier. Juge et d'un père. isfaites et Vinstallafoam ne l:issers rien teid Nou nes, aya notre rags’ol : a

que l'appropriation fut au moins d’un demi

|

d'user un jour de la fa
* ' a -médi, on à également arrété u : Tons nos meill $ Québec

ali ; ; . ree IV. ispositi ; ; B| Pend €Urs remery; .

milion de piastres qui seraient reparties sur

|

Mer la liberté. Sù quelqu'unnousaiea Talles asnt nos espiéran ipositionsLe Le owieution du Cerele Taroh pant Jobin Mulo » sousécousation

|

ndus inert

on.

Ju toa vers Ne

Piespnnbes de mon budget pendant dix

|

Un tel stratagème, quel qu'il fat, nous pe tions que I'imprudence ousar les douxques- 125is e vormbre:-des membres - out .oir volé verouede la valeur de$12 à M. los, des manœuvres couteProvision,dor Jach

. ne

à

$50,000 pr" année. Nous au- {repoussé avec toute l'indignation de l'homme

|

l'Yrées à une disgusdio ré uss dorivaivan) ua prapos de la ; vendul'obi -

La

petit flou erait déjà re:

|

0e aux soins de Joseph ibe TOUS les 784

rionsalors un monument en rapport avec notre

|

d'honneur et toute l'horreur d'une âme ° importe que ces questi prématurée. Peu nous rappelans un mot TsienBilodga, gous nous objet flouté pour $1. nico M h ; hibault à Ma “A

position laC érati i so

|

ti ; chré- ions soient mal j c 1 > de l'ancien député | Fo Co :

positiondaue onfédération at qui nous ferait annepour lemensonge. Nous sommes les fils

|

P*" 5 Press; elles seront bien jugées Le de Richelieu, M. Perrault. député ere après midi, un déplorable ren -
u : . : . <o - . N —_ : A . à À i " 3

Quant au site il est tout ch isi. Celui que

|

tre non du a it Jue votre ouisoit oui, etvo- onc e, par le souverain Pontife uni aux éva. | 4Ussitôt qu'un Stranger arrive à Québec, St ent est arrivé chez M. Smith, rue Grant, TELEGRAPHIR pt

nous avons n' q à n. Tout ce qui est da plus vient

|

1/24 #L pour toute conscience li disait-il, on s'empresse de lui montrer les d a. - Une femme du nom de Déry était ER f

s n'a pas son comparable dans le [du démon. Jl est faux que notre foi ra

|

voix de l'Eglise ; _ostholigua, la 1 ; montrer les deux oecupée à faire le la TY otal # +. ; } palié

monde, c'est le lieu ou eatl'ancien Château St.

|

à conspirer tout bas or he bey ‘oi nous oblige Ac. Blse est la voix de Dieu. plus grandes curiosités de Ia ville: la maison Fo À faire le lavage des effets de lingerie MOVFRÉAT, ' pry

Lou's maintenant occupé par l'Ecole Normale. c'est que nous prétosAreaEan pelo ment dieulon dont nous avons longue- Bilodeau et M. Cauchon? chaudièreremmplisdens.boutveoT Te Prince Arthur

Notre orgueil national doit nous porter à éri. tions qui lux censtitu- 6s motifs, quo d'espérances plu y : Fy eau te. Eo mar-| ,

; : . qui ls consacrent. Ur | Sti radi : . plus} UNE HABILE VOLKUSE.—Au commencement dn' =hand elle s’ : . LE Res us ae ;

gor un chiteau digne de notre position. Nous | tent pus les serments que onschirétienspe pré a SpaceTeDent s'ajouter, au fond de

|

la semaine dernière, Madame Cusey, la fem : | perdit d'équilibreotvouepieds dunsun Sarin o Le Maire de Montréaldonnee 29 nov, P

evons être Gers de loger d'une manière con. | défendrait de tenur. Trois siècl ; > , e de cette assemblée de

|

du célèbre encanteur, commanda à Madame

|

dont le ; sa Ia chau udi en l'honneur de Yon Alpe. 87" din

venable un citoyen promu par ses services et | tholi : - Trois sidcles durant les ca.

|

$8ints et de sages, dépositaires de Ia foi | Arcand , a me contenn répandit sur elle. L'infortunée Le prince fuit In Altesse, er

lo iques d'Angleterre sont restés à la sentants de to oi, repré-

|

Arcand, un chapeau et un manteau. fut horriblement bral iol It construire une uy) Fu

son mérite à la première diguité du pays l assemblées de leur pays pl porte des © tous les peuples qui vivent sur la] Contre son habi i i de et sera condamnée pen- (9° E751i6 8 révidouce. odo bul ay. 5

2 . utôt y t ! Si , itude, notre habile modiste ne

|

dant longt . AT i . de

ü A part la résidence du gouverneur, les bà | serment qui eût étépoureux apeprècer un ufeet JFarepond4 1 appel du souverain Pon- réussit pas parfaitement et le manteau surtout! gtomps & garder la maison, Woods &Cie12310 Lt casine de Grande!l pit,

ises destinées aux Bureaux Publics devront

!

Un parjure. Nous ferions de même trois siècles

|

ticAn préparera 1 es nations, le concile du Va.

|

laissait à désirer. Madame Casey ne manqua pas | COLT LU RxCOuLER.— Joha Cahill nyant été été grièvement blessé = in Ï ah UR pomp., ;

Avoir noire sérieuse attention. aussi, s'il le fallait, plutôt que de nous parjurer,

|

d'Orient, end e retour Al unité de ces races

|

d'ailer s'en plaindre et Madame Arcandlui pro- trouvé gris, à été condamné à $2 et les frais ou de tabuo. *, *@ brûlé pour Hu super

Aux objections que l’on pourrait faire i cause

|

Et puisil ne faut pas qu'on no parjurer. chrétien: ortaies dans l'immobilité, de ces

|

mit qu'elle enverrait chercher les effets quinze jours de prison ; Chs. MeLani , Ily a eu un incondie-au d | 154

des dépenses considérabl ing ; . q us préte cette “tientés perdues auxquelles sain i (Clie pour

|

avoi i ; ,; nie, pour $200. ock Tate. Porte Made

; LS es que ces bätisa-a

|

COUPable pansée, parce que, tant que ce soup.

|

aitdes lettres qui s saiot Paul écri.

|

les remettre sur le métier. ir vendu de la viande de boucherie en ‘de-

|

Le train tes,

tinexig r, je réponds. qu'elles ne doi.

|

Son dure, nous n'obtiendrons jamais de la - aujourd'hui ArriverÀesne plus mime| En effet, jeudi, une jeune personne se piré- hors de son état, à $1 et les frais ou deux jours

|

York a étémlde 4 heures 3U m, pour Ne Ps

"ax être prises en ligne de compte, quand

|

Ciété moderne la place qui Asi 3 r adresse, les Ephé-

|

senta chez Madame Cusey de la part | de prison. oo mine oo ok

nouspoy affrmer notre patriotisme et no-

|

son sein. Tant qu'alle peut croirea ireue voix o Hoes, es Thessaloniciens ! A aa} me Arcand et réclama lemanteau flyoe A aa propre demande Antoiue Trudel a été OTTAW vu Fier,

porta ne s'agit pas de faire des cal.

|

nous sommes les ennemis juré VOIX, ° sentiront peut-être ébran-

|

peau. On les lui divra. “| envoyé en prison pour ua m ' A. 00

ouls et déciderd'après nos idées en matière or- | Nous ne cherchons à nous glisserotsecrets, otque nsotconvaincus Quolle joie, si les fils de Lu-{ Le lendemain, Madame Casey entra, en Anthony Dunlevie avaitarendre Geo, F Les Insurgés de laRivièreRouge, Onvert it

inaire : eis il faut consalter l'élan du cœur, tions que pour les sasser ot les mines nati œ ace de Calvin, répandus sur toute la terre |sant, chez Madame Arcand pour re Nutter, commerçant, en disant que celui-ci vou chaine du l'artement, Wepre. Lomi

auoemesure pus les sacrit.ous lorsqu'il s’agit

|

l'aise, elle fait la garde pour nous empêche Re de co q ns du monde,—mais “à quoi sert|le vêtement et lui en montrer lev défauts, lait le tuer dans le sanotuaire domestique ; mais Ottawa, 27 iefout

old init et de l'honneur de la nation. pénétrer, Nous n'obtiendrons jamais la liberté se prochera si l'on perd son âme ! ”

|

Grandea été sa surprise lorsqu'elle a appris que n'ayant pas paru à l'audience, son ennemi à sueraes reçues de la Riviere[ty es

esure qui doit être introduite par le

|

d'association, tant qu’ — «lent du centre de l'unité, et ail personne n'avait été chargé d' été reläché. ' oment confirmées ps ““ouge ont

; . ; ; i : “Are, € d'ater oherch - de | hou. À Ces par les dé

gouvernement a rapport à la police. Je n'entre-

|

prétendre , qu'on pourra supposer ou

|

NOus était donné de voir cesser ent ivi

|

les off Lo ChArE rl Onat : un. M. McDougall, pêches

; ; . : que les associations catholi i ; r enfin cette divi.

|

les effets. Quelqu'un qui se trouvait d rouvé un pistolet sur John M. Sanb s miéti now

rai pas dans les provisors que devra compter| les cadavres d'une armée tenueen =ides sont “ionentre fréres qui est depuis trois conts ans

|

magasin lorsque Madame Casey était entrée - et pour le corriger de ses penchants Delliquens deaaesont en révolte—les anglui Henk

sotto mesure. Je me bornersi tout simplement détruire, a unjour donné, la liberté commune; pig i cipe 0 stacle 4 ls propagation de l'E | plaindre, avait entendu la conversation et en on lui à iutligé une amande de $1 et les frais ou ont pris j ui presentauiis et anglais ny "

vousparler du mot‘ Police”qui à l'effet d'em-

|

POus n'obliendrons pas davantage la p'eine HM ge ans 1 univers et À l'établissement de| suite utilisé le renseignement pour so présents deux jours de prison. vernement fédéral ne peutque part. Le gou. “

plob na grand nombre de personnes respecta.  ©Ntière liberté d'enseignoment, tant queles col-| tentent 2 rope ! Quelle tâche admirable à

|

chez elle. Madame Casey n'ayant pas remarqué Deux femmes, charmantes du reste, Annie fourde celte scène jusqu'à ce qu'ilaisec. Slaugl

esà s'agréer à cette force, par préjugé envers

|

lêges catholiques paraîtront destinés à entrete-

|

Le coneil uels nobles et importants travaux !

|

la figure, tant était grande »a couflanca eu la Spellman et Eliza Cooper, ont eu une prise de posseaxiondur et officiellement, de rent it ’

oosimplemot. J'ai toujours eu beaucoup de nir le recrutement de cette armée. On peut se ONElosra par ses déclarations,

|

fausse miessagère, il est probable qu'on nere. bec. Annie sentant que l'éloguence d'Eliz: la

|

Les troupesont 1 Te peut y envoyes Car «

gs dera ion pourceux qui forment partie de plaindre de cette défiance des sociétés moder-| renaissance hy es rés ités attaquées par la
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trouvera pas la voleuse. ; débor lait, à fait appel à la force brutale. Cc MeDougull à armer contreabet DI autoriser jf Ci

Olice, parce qu'ils rendent les plus grands

|

és à l'égard des catholiques, mais on n’en tri-

|

à raiso un matérialisme athée, et sauver mouvementde vivacité lui coûtera $2 et les frais U territoire. Jusqu'à ce a los Sujets loyaux Ceir a

ervioer au pays; ce sont eux qui protègent

|

°Mpliere pas si, au lieu dé prendre soin ds la

|

ra le ortans menacée quo la foi. 1] pent

|

IB NARCINE 4 Li uuscoussz.—Samodi après.

|

97 quatre jours de prison. soit fuite M.McDougall ne pout joure.eto Kips

1108 personnes et nos propriétés et devraient tous

|

Tssurer, on prend plaisir à l'oxciter. Vaine- |dPre er les éternels principes de la justice et midi, an cocher maladroit ayrait été viotime

|

Bettue par Annie, Eliza a voulu la faire rosser lien de simple voyageur. Lorsqu'ilneePE ea!

être de lapremière respectabilité. Malheureuse-
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Ment leur répétait on, par exemple, 7 la vé- |1' roit des gens, et condamner l'usurpation, de ca gaucherie, sans l'intervention officieuse
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& 300 tour; elle s'est adressée au dévou ment fie.dabor t annoncé quele territoire peà vas

ment il n'en est pas toujours de même.car nous

|

lité ayant seule des droits en ce monde les ca eur de Infore, l’abus de ln guerre, l'hor- de Sir Narcisse Belleau. La voiture stationnait de sa sœur Jane et toutes deux réunies, ellea
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Bull aura Firited Puissance, M. Mebon. Wazec

| vons tous que les préjugés sont plus forts que | tholiques peuvent les réclamer tous et ne sont

|

sont pasage fléaux dout nos yeux ne rae St. Jean lorsque tout à coup le cheval prit. sont tombées sur Annie. Celle.ci a succombé
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MÉe pourfaire valoir ses draiployer la force ar. *

he ddrai 1 ; tenus d'en respecter aucun. Cet étrange moyen vail Ne rrassés. Il peut, en louant le tra. | ***YUF. Le cocher se jeta sur les rênes et so mit *°** CeLto coalition redoutable et veut faire pu: gusoisrit Io gouvernem, ;
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de persuasion ne réussira pas à convaincre Tos lea, es, le commerce, et leurs merveil- | tirer detoutes ses forons dessus sans songer nir ses deux antagonistes. Mais Ia cour les Ba sux officiers de la compagnie dela D espns Vache

4 nementd intituler son Bill du nom de ‘ conné.
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Dans le dis “ne | mains. Le papier qui souffre tout peut tolérer rappeler les riches à la morale, les écrivains an | elle allait l’écraser. Sir Narcisse, qui passait Ce drameintime & eu un troisième acte. An-| I! osrualieations lez plus satisfainante,” Peau d

oun lo isoours du trône iljest aussi fait allu-
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des Arguments de cette nature, mais nous dé- respect du public, les puissants à leurs devoirs ; par là, vit le péril, eauta à In bride du cheval nie a voulu se venger de Jane qui était ee
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pour le 15 ourque >parlement sera convoqué Cuis P

: au Bi Municipal. Je ne mentionne ce Bill, | fions qu'onles porte et surtout qu'on les achèv supplier pour les pauvres femmes et les petits ot dégages le maladroit à qui les patins de la; ""° dans une querelle qui ne la regardait | ui Proc pa
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Mieux À dire à la société moderne, il est inutile la grande loi du repos du dimanche, seul moyen

|
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de relever, de ce M. Poulin qui se fit voler $16,0i a ; rconstances

|
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Quab , r $16,000 dang le
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sure qui intéresse à un si baut point les dis. | Les évêques réunis, sous l'œil du père com dre à la famille, aux devoirs publics, aux plai- uédec sans sourciller. De mémoire de policier,

|
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moyens nouveaux de répandre la foi parmi les Celui-ci fit un bond. mande : Juge,elle lui-de- d'abord une notification de ce fait PRA onverna crm
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païens et de la conserver au milieu d : —I1 faut prévenir de suite la police. —Ets'il prenait fantaisi : Etat. cetétaire en

justiciables d CS e place non pas à b es peuples| —No i mag prenait fantaisie à la famille Coo ,

: 6s compagues, et le .
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rendre mais à Soe catholiques, à travers les î à n, reprit M. Poulin,
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ne por de n° i z0ooper New-York : wax

ment ; gouverna- | , garder dansles institutions mo-
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I's; . obstacles mais aussi à
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porteral pas m assassiner sous prêtexte que j iroi ew-York, 5 nov is à
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ation judiciaire en mettant la loi à exécu.
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d©PUis vingt ans ont siégä dans les axsomblé transformé. Quelis immenve”osrrièpe!”Quelle ‘àvous mettre sur vos gardes et & vous faire

|

Cette famille privilégiée à pa : Ia aulven = viisseaus de guerre Espagnols et ithe
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siècles une date considérab! - Puis, il se retira en saluant poli “ellen id rs coups, ER N Ik prix #
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iee suit, sur motion de l'honorable j €*cellentes de tout point et ils ont bien raison il l’est d3j4 par avance de l'adhésion complète ay : il est probable que Poulin s'était volé
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pulomites contingents, Armstrong, Zeaabien, | prescription dont l'application rpagneio langues, de tous les pays. » Ce toutesles| ‘Voici dans tous les cas l'histoire de Poulin,
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pour $204.69 ; 2emeLiane ont été lancées EUROPE. *
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à voir d examiner et de s'enquérir de outes tôt q e dejurer l'odieuseetais FAITS DIVERS mé Foussean, Celui-ci se plaignant qu'il n'avais colonel Bagot, 69e régiment. ndant, le lieute- Aayauraunbal privé ce soir aux Tulle a salact
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M onseil Législatif, durant la présente session.
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tions de faLegislature de la Province de Qué- pouvait les interrompre, en leur montrant un
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tiemhlaierquad'en,onddtoleoprPoatEGY neeeae, (Pere meis SemanfH
Greevy, Panet, Proul ud’ * 7 méme détestable d: i ; 5 étant produits à l'appuj des
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tres demonstrations, Les oho passées si
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devant les hommes grant Dieu et abominable Agnes do a)requête, Son Ilomneus Te juge
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les intérêts du Conseil Lé liothèque, entant que

|
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cette grande société, d i : Te oprde Di - EA COATIO0OK.—Omn IB dans le | Boston s'empressa de lai © fiddle agent de
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ANC: : four des députes républicains.
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me membres du comité collectif des deux avant d'être los pastenrs. Ils songeront que si Vendredi matin, vers 7 heures, un incandi pourOR MM. Louis et Fils,

|

Sydney le 6 aTotem|ot+Bernier, parti de ne gouvernement sspagnol & annoncé son
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en. Poulin,dont je nom devint excellent du brigtin cat le rapport fait par le maître rinoniopprend doi qu’une grande conspiration vide

; .
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mandant del'aile pour les institutions religi populations rurales, où la vieille foi garde enoore
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; reçues. : ; . pro- pes et grand nombre de ci : , assurances, il ob.

|

fi : oud ; il faisait alors un Deux steamers, jaugeänt tivement 2

L'honorable M. PANET' présente le premier pricteet quise feraient tuer plutôt que de re.
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|

Que nous étions échouésaur douDatesrimes Impériales, viennent de passer le canal de Sue: quelae

ills Privées. Par c> rapport, le comi ses u oisives des grandes cilés, 5

|

curaentent sentir, d cette sshion dar obs. : me montaiit. Puis il tira

|

"ICOUAgan. à une dista  battures de Ma. DANEMARK chand

demandre à la Chamb Tité

|

dénuées d'enseignementreligieux, si ei 6 sands.

|

pour encore $4,000 sur deux moi milles du riv nce d'snviron quatre NEM ’ !

fixé à cing membres, de son quorum soit

|

à s'enflammer et à s'égarer, ë qu'uneroulepur ——#it York. En août, Poulin avait fait acoteron Nous continuâmes de jeter la cargaison

à

‘ Le contrat de vente de 7 Lis St, Timer ok

L'honorable M. ROSS, demandera mardi role tombée de la chaire sacerdotale et dénatu- NOUVELLES LOCALES, t à 3 mois de $4,000 & la Banque du Peupia Ther. Au milieu dujour le vent SOURn àia . Copenhague, 27 nor. Alexia

ministère,

:

i imi ; mardi, au

|

rée par le venin de la presse C'est avec tèt-argont qu’il #.

|

de violenc3 et le navire, ballo opus La ratification de contrat de vente de l'Ile St. à

Supple,à ‘1 Jes limites ont été vendues à M.

|

pourjamais de ln vérité. ÎleFo &signer OPINTON Du LA PRESSE :——On lit dâns le Pays ves convignations expéliéesibfat les premié.| faisuit eau de toutes parts. Vote pe. Joa ‘of,

|

Thomas aux Améritains à été renvoyée À ais Le

vente prirée ou autrement oui . : nge oette| L'Botnement comm à : ; ton. Vers je

|

devint tellement furi sra :e soir le vent

|

mois. ’ fons &

L'honorable ORATEUR prés : jeunesse chrétienne, chaste milice de la chari ence aujourd'hui à parat. 25 octobre, Poulin se trouvait done rudent de dé urieux qu'il fut jugé plu
ous dc

; ; ente un arité

|

tre le matin. ; es : ° , en pose| PTUdent de débarquer ; plus| ee ee Bom

détaillé des dépenses du Greflier Référépe aont les rangs sont plus purs et plus pressés

|

Nousdevons Piliciter son dau moins $16,000. i p- m.,, nous jetâmes TeaesFiva ©. À d'uctres Sr me —

Contingents. . éré aux

|

qu’à aucune autre époque de l'Eglise: nobles progrès dontle boucle pe confrère: de: op | L'estalors qu'il entreprit son voyage à Québeo Davire emporté paris mer ne vintsome Je Auuonces Neuralles CS

Ames i + . i i ; duns : .

rEobarable M. ROSS propose, secondé par |; nels, heiipipedrrdes biens éter. tir dans Ia visille capitale.a—ale eeaodans sa cabine, On ne iesréatiprofond,Nous mimes Corporationde Qusbbe—L. A. Cannon A

sonorsble M. DIONNE, qu'un humble adresse ! me de leur t i © leur âge oem.

|

premier journal quotidien français Lutin | Bussitôt il se ent une pareille perte ;

|

grandes jiffcultés ce ne ft qu'après de

|

Leçons

soit présentée à Son Excellence le priant de| les c ou emps, a ont besoin, même dans

|

cat le Journal de Quebec ne " du kpstin, On voiyp) claraon banqueroute, “  joùnous trouvâmesdeuxone arivimes auriv» ’ de,MusiqueM. À. Dessane.

vouloir faire mettre devant oett ! hoses do ce monde, de croire et d'aim midi parait querd'agirès- ci la consternation des créanci cabane aband Sanadiens et une vieille re |

6 Chambre les ; à qui fara i ; er, et

|

Midi. Co Elle était ei ’ créanciers, f onnée. Les deux ; Pi de décoption<-flernard i d

; ; qui on ne fara jamais admett ! , it ebcôre dans to h Cénadians, Jo- e'déception---Bernard & Hémoud.

pseeeoaorelmiedo es etRtnAFBirtot)ElPEEm|eneregeàrt 4
à ‘Tes noms des aconéreu onfédération,

|

régne du démon et un enfer sans espérance.

|

haitons see et nous laipoy ay.| &F leur t conmattre Ia vérité. Une acti à leur maison, située à cing mi vu nt : Box

i tos of les conditions enterde pouthai He songeront & tant d'œuvres piousesque ie Biome,Pmque son pzemple profiters & fadeà 88 tnfmédintement levée ot Poulinà sientavecnous ce u'ils aviontSopaFart Avis—Glover & Fry. Bt,Log

| Province, a sou le de la liberté nouvelle & fait éclore ot pro.

|

Lejournalis " fraticai { | fou davoyéon prie; à n'en sortira qu'en

|

der le navire,rmais Jache esaybrent d'abor-

|

Ldstrementede:atiqne-<Rech Lyonnais: C

Po! _ ge. et qu'une énimadversion politique onpo-| affaire de sacrifice ae en Canada. et und ipodution post Wmatnitaist>des ‘pour.

|

l'Une d'elles, la erhots ™ impossible : Le on

* LeConseil fait réponse à plusieurs messages re imprudemmient excités pourriit” sécher

|

temps encore, et pet ir Ivouetmpat. kong. il cotebel, som M818; oyjioud partn'abor ila | Graade chance offerte au pablle—F. X.Lbs? re

! recus de I’Assemblée Législative, puis is Cham.

|

prevour11s réfléchirontenfin que ‘cette

|

rons à surmonte peut-dtre toujours, nous au:| um autousa à L'écuau |. |navire. Les matelote montrent à bord ae41e &.Braset
i bre est sjournée à mardi, à 3 heures aprèsmidi génération, travaillé par tant de ferments d'agi-

|

cles que Ipige des difficultés et des ébete-| ua porumé Blordia anne—Vendredi_ soir dard,

|

Ton Lenpompes et trouvèrent 12 prde mde.vente dbormarchéMeutaiey bras Qu

: . on diverses,s plus besoin de pai ©courage seme deshori:

|

¢ volta mens au Dr. Lemieux © 2 ;%

|

Nouveautés d'A : im. 7

——— flits no , Besoin de paix que de con | mes ihtelligents r © ae, ea val ot ‘voiture, deans qu'il Tes avai Le 12, nous dé: : i utomne—Iréné Fortin. —_—

. se uveaux et de béhidictions gre o' pourront (vaincre, Il nb‘faut ; qu'il les avait trouvds| proche vi péchèmes un matelot PE

que d'anathé, dons Ppa se lasser dé rivaliser aval presde en: Sinscoprertpon oryToyale Le chevalApourobenidosourne Bournede Geristor Sacvage—Seth W, Fewled Pilt

‘ eh 50 Léase ort 4 pouïne Ju voiture avait l'aie’ titre‘ Pevint

5

joürs après da :

» PF {5cobeaiet ° wi BBEag * l'air ue petite goftette dppartemant a3k, W. & ;Pempagnie du Richelieu. E, Deschamps. se;
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Financière ot Commerciale.
b Lundi, 29 por. 1869.

¢ à ia Douanes de Québes, Le 38 du

per311.48.

& MONÉTAIRE.
March Lundi, 29 nov. 1869.

a. mm. — L'or ost oot à 244,
ork, 10 h. Les gresnbaeks sout achetésNew-Ÿ

« pocompte pour de For ut 80 pour
ae, vendus à 30

pour

de l'ex,
ic ITER, WORetd & Si, vendu N 34 peur de l'or.
sets de la banque du Haus-£anads sont

à 5pct, per piastre, Ou du Nouveau.

dette à 20 par cent d'escompto, ceux de
bnàAcompte, et ceux de la Royal Cana-
# ,

dun à 05 cents. Joux Franen Opurtier,
40, Rue Bt. Pierre,

GEO ( BALITÿ EN GROS DE MONTR .

PRODY Montréal, 25 nov. 1869.

uart de 196 bs.—Pas de‘ ventes

Puare exun; satin $4.15 4 $4.80; do
1 $4.50 & $4.60 nom ;superfines du Canada,$4.30

gold nom; supertine des Etats de l'Ouast à $4.-

La ni forte aup. du Canada, $4.86 580.00;
né rep I juest, (canal Welland,) nominales
pert et $4.55 ; supertines, marques do ville, (du

16047 Ouest), nominalen 3 $4.30 ot $4.35 ; guper-

edsCanada, No. 2, $3.30 $0.00; No. 2 dos
fort 80 l'Ouest à $4.17§ ot $4.30; Bonne, $4.-
Lu $3.60 a $3.60 nom ; Recoupes, nom.

[map du Haut. Canada, $2.17§ A $2.20 par
ues

0 Be rt lbs. Marché très tranguille aujour-

be rix cotés peuvent être cousidérés comme
doi; tes P Kecettes par le G.I", 2,159 quarts ; par aura licn LUNDI, le 6 DECEMBRE prechain, etyminaux.
aus Lachine, 3,396 qits.2

 

PRIX COURANT DU CUIR.
Montréal, 23 nur. 1869.

Hemlovk, B.A. à semelle No.1.. 220 à 23e

 

No.2.. 18€ à 20e

us. “ Nu.1.. 186 à 200
“ i «“ No. 3.. 16e à 180

3 “ No.1.. 24e à 35¢

slaughter «  No.3.. 200 A 3
23c à 25e(air TUdO. 111000000000 0 eee :

i is Upper léger.......... Sljcù 39

ar vi Lourd et medium...... 36u à 380

Cuivaveo grain Upper. .......... Mc A 4vc

Kips entiers. ...... «. . 30¢ A 36¢

4 par côtés soc à 356

cuirs feudus, grands.....…..... ,. 220 à 360
" petite. ............. 18¢ à 3200

Wised calfliger..…...….....1 506 à bbe
fourd. . ooo cuir ives 60c à 85¢

u français...1.00c A 1.20¢

Harnais... sasasrenvo0ouc000s 256 à 2c

Vache émaillée par pled.......... 186 à 190

Vache à pateute  * s………….…….…. 190 à 20c

Peau du Bufts  *¢ v+ecs.... l3jchà 15/0

Cuir Pebbled “ sacs . I8jc4 16e

Peau de Mouton..............… 550 à Toe

Pulled Wool (lavée)...... eae aoe à 260 |

Hides (City slmughter)......….... où c
« (Verte salés)... 2000000000 0.0Bjc à 0.093

COMMERCE DE CUIR.

Les affaires pendant la semaine dernière out été
Leaucoup plus satisfaisantes que précédemment.
Elles serout bien plus petites jusqu'à ce que les
fabricants sient reçu leur stock et taillé pour le
commerus du printemps.

CUIR ESPAGNOL à BRMELLE.—Ce cuir est en abon-
dance eur le marché et se vend aux prix cotés,

SLAUONTRE à SAMBLLE.—Il y & bien moins d'acti-
vité dans gette espace de cuir, mais il n'est pas eu
surabondance sur le marché.

ccm à HauNais.—Est très tranquille, et le stock |
0 mains des vendeurs est modéré. ;

waxED UPPER—Co cuir est en bonnes demandes,
mais les prix sont plus faibles.

sc6rLE ST PENBLE.—LaA première de ces dsux va-
1ibtés est ca moillenres demandes.

srLrra.—Vu les exportations considérables faites
sur les marchés ouropéens, le léger et fie medium
unt êté relativement en très petites quantités. Les
prix wont plus fermes et le stock on mains est
petit.

CUIR VERNIS ET ÉMAILLE peu vendu, commerce de
peaux de veaux caimc.

vEAUX D: MoUTONS.—Les légères Russets sont en
bounes demandes.

COMMERCE DE CHAUSSURES.

Xous avons encore à mentionner que les deman-
des des marchandises dansicette branche dépassent
les quantités de marchandises en mains, de surte
que malgré toute l’activité déployée dans les ma-
nalactares, il reste encore beaucoup de comman-
des non remplies. Cependant, cette chose ne doit
pus être regrettés, vu que les acheteurs sont forcés
de n'acheter que des marchaudires d'étape, qu'ils
emploient immédiatement. On ne peut désirer que
le commerce soit dans de moilleures conditions.

MARCHES DÉ NEW-YORK.

25 nov,
Coton se vendant à 250 pour Middliug Uplands.
Marché à fleur coté ealme aujourd'hui ; recettes

11,500 yrts ; ventes 13,000 qrts. à 4,53 et 5,00 pour
siperfine de l'État et deJouest ; 5,05 à 6,00 pour
sommune à extra choisie de l'Etat ; 5,06 à 6,00 pour
commune À extra choisie de l'Oucat, et 5,30 à 6,00
four ebmmune à choisie corcles ronds de l'Ohio.
etant de soïgle ferme; ventes 200 grts, à 4,90

Blà fermé ferme; recettes, 273,000 mts ; ventes
82,000 inta, à 1,28 pour No. 2 du printemps.
Seigle tranquille; pas de recettes.
Bléd'Inde, recettes 28,000 its, ventes 69,000

"ls. à 1.09 ot 1,10 pour bon nouveau môlé de
l'Ouest, :
. Orge calme ot lourde ; recettes 62,000 mts; ven-
48,000 mis, No. 2avarié de l’Etatà 1,00 ot 1,02.

Yuite Un peu plns ferme ; recettes 103,000 mts :
Tentes 34,000 mts. & 64 et 650 pour le nouveau du
Bad et l'Ouest de l'Etat,
Lard lourd; ventes 300 “irts, à 32,50 pour vieux

less, 33,50 et 33,75 pour nouveau mess.
“hdoux facile, à 18 e4 194€ pour engin.

 

 

PASSAGERS.
Liste des passagers ipar le steamer Peruvian,

Sedyivecpoot,—Madame Reeve et ses enfantsM
Cathy M. Thomas Jarvis, M. MacKay, M. Jas.
¥ arteon, M. W.H. Waats, M. P, H. Burtron,
ma aamin Dales, M. W, McLachlan, M. Tho-
or ower, M. Johu Shearer, M. Marman Robert -
8G 4E.C. Bayloe, Major Scott, 69e Régt., M. F.
-Youch, M. Cyrille Graham, Capt. Kentiab, 69e
ï ré G. Spiller, M. Thewies, 69e Rigt.,
ENT Swyth, M. Pp, Grant, M. T. H. Stayuer,
«Slack, Capt. ot Madamo Dohrman,—26 pas-

sagers de chambre et 65 passagers d'entrepont.

Décès.
À St. Roch de Québec le 26 d t :

avelques jours de malacdi du courant, après

shand, 4g6 de 8 fot ie, M. Sinon Julien, mar

Lou du courant, à. 1’ada, l'age-de 74 ans ¢¢ 3 mols,Madame Marie Archange Dursau, épouse de M.Alexis LeBlanc notabluns maladie de ne cultivateur, & succombé

jeunes Joseph Boauchène et Moyse Cormi
ù ; chène et Moyse Cormiereux enrôlés dans les Zouaves Poutificaux à

» sont lex petits-Als de la défunte.
es

_

Annonces Nouvelles.

SULIÊTÉ HARMONIQUE DEQUÉBEC
À première répétition dle l'Orchestre de cetteL Société aura ie à ie Bulle do Musique, RueMt. Louis, LUNDIa hain, :h précises du oe ain, le 29 du courant, à 8

C ;—quidésirent faire partie de l'Orchestre detrouver. sout Tonpedtueusement priée de s'y

W.D, CAMPBKLL,
Québec, 17 nor 1869, ’

. A VENDRE.
see MINOTS de Patates, rexm'ère qualité,

HARDY & LORTIR,

 

 

  

NOMINATIOND'UN MAIRE

do ville ordinaire, à $4 25 et |Jacques-Quartier, St. Hock, Champlain et St

 

. Annonces Nouvelles.
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CORPORATION
QUMBEO,

ET DES

CONSEILLERSDE VILLE.
AVIS PUBLIC

Ee par fe présent donné que la nomination de
tous les candidats pour les charges de Mahe

pourlu Cité de Québuc et d'un Conseiller pourles
Quartiers St, Louis, Montcalm, St. Jean, du Palais,

Pierre, de la Cité do Québec, confurmément À l’Acte
de la 29e Vict, Chap. 57, Section 12, Sub.cction 2,

qu'elle 8e fsra en plein aic aux lieux suivants, sa-
voir; pourla charge de Muire en face de l'Hôtel-
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La vomination aura lieu à DIX hauree du matin.

Par ordre, ’

I.. A. CANNON,
Greffier de la Cité.

Hôtel-de-Ville.
Québec, 29 nov. 1869.

LES LOIS DE LAPROCEDURE CIVILE
GONZALVE DOUTRE,B, €. L.

Avocat et Professeur de Procédare Civile

L'UNIVERSITE VICTORIA,
TOMES ler. ct 2me.

 

 

E second volume de cet ouvrage est maintenant
en vente. Il est spécialement utile aux Cures

et Ministres du Culto, aux Avocats, aux Notaires,
aux Magistrats de District, qui seront bientôt
nommés, aux Juges de l’aix, aux Commissaires des
Petites Causes, aux Coroners, aux Arpenteurs, aux
Protonotaires et GrofMera de toutes les Cours, aux
Huissiers et aux hommes d'affaires.

Prix du ler. vol. $3. Prix du Ze vol. $3.

EN VENTE
A Montréal, chez A. Doutre & Cie, coin des

rues Notre-Dame et St. Gabriel.
A Québec, chez M. L. Crémazie, No. 12, Rue

Buade,
A Troif-Rivières, chez Dufresne & Frère
A St. Hyacinthe, ches Antoine Maynard.
A St. Joan, chez M. le Shérif Desrividres.
A Sorel, cliez J. C. Barthe,
A Kamouraska, chez Pierre Dessaint,
A Joliette, chez Joseph Turcotte.
A Ste. Scholastique, chez Leduc & Valois.
A Arthabaska, (St. Christophe) cher James

Goodhue.
Québec, 27 nov. 1869.

A VENDRE,
Aux Salles d’Encan de Québec,
No. 16, RUE DE LA FABRIQUE,

N Coffre de sûreté, de première classe, À l'e-
preuve du Fou et des Voleurs, [1 à été fabri-

qué à Boston au “ Safe Manufactory.”
BaF" Prix raisonnuble,

 

I'ARKE & FILS,
Encantours

Québec, 25 nov. 1869.

     

 

ACi €

ES SOUMISSIONS CACHETRESscront reçaes

par le soussigné jusqu'à JBUDI,LE 9 DÉTEM-

BRE, PROCHAIN pour la CONSTRUCTION D'UN

MUR DE CLOTURE, HANGAR A BOIS, etc, sur
les terrains des Prisons suivantes, savoir:

A MONTMAGNY, District de Montmagny,

A JOLIETTE, “  « Joiéette,
A ABRTHABABKAVILLE, ¢  “ d'Arthabeska.

Les soumissions devront être faites séparément

pouf chaque endroît et endosaées : SOUMISSION

POUR MUR DE CLOTURE, etc, A......

Le Département ne sera pas tenu d'accepter la

plus basse, ni aucunc des sourulssions.

Les plans et devis pourront être vus à ce Dépar-

tensent et aux bureaux des Shérifs de chacun des

endroite susdite.
J. D. Eo. LIONAIS,

Secrétaire.
t de l’Agricalture }

et des Travaux Publics. |

N. B.—Les journaux ne doivent pas reproduire Sato94 nyfg,teoncleon

© HERON, 5p TF net que Pan

| ve Â
; NTOUS avons racu topodoEE

NOIS & BIENVENU, de vendre à leur gaï®
hse No. 3, tue 8t. Jean,50,000 PHOTOGKAPHIES

: àsAVOIT : .

To Clergé et los Juges d'Angleterre et du Canada ;
es Gouverneurs du Lgns repaat-

| quables deu Etats-Unis; Jes s dè Byron, en

| District de Québec, comprenant les comtés de Qué-

L Québec, 15 nov. 1869.—24

L'EVENEMENT.

VENTE A L’ENCANY
PAR J. PARKE & FILS. .

el
Tous les Archieviques et Eviques, les Mewbres

lot de 39. Les femmes eblobres de tous les Ages,
en lots. Les batailles et Îca prineipaes villes du
Cauads en 1759. Les vues de Québuc prises de tous
côtés, grandes dimensions, Photographies de Fré-
gates. Vues de Camps, . lierg «t Volontaires.
Aussi une fique » à l'Hisile représen-
taut le SACRÉ CŒUR; elle mesure cinq piede de
hant. Portiaits aux troie quarts de Lord Monck.
Portrait en dusto de l'Historien Garneau ot us
grand noubre d'autres Photographies et Peintures
à l'Huile qu'il serait trop-long d'épumérer.

Les Photographies ci dessus proviennent de l'as-
sortiment du fou M. Livemois et seront vendues
SANS RESERVE.
La vonte commencern LUNDI, le 29 Novembre

à SKPT HEUKES,et continuera les soirs suivants
à la mème houre. :

PARKE & FILS,
Encañteurs,

No. 16, Bus do la Fabrique.
Québec, 28 nov. 1869,
Er

BUREAU DE COMMERCE

QQU==EOC.

SYNDICS OFFICIELS.
DE applications seront reques par le soussigné

jusqu'à MIDI le 36 du courant, de toutes les
Dersonnes désireuses d'être nommées Syndics Offi-
ciels pour les districts judiciaires qui suivent en
conformité des clauses de l’Acte de la Faillite 1860.

District den ‘l'rois Bivières, comprenant les com-
tés de Maskinongé, St. Maurice, Champlain et
Nicolet—Trois Syndice,

 

bec, l’ortaeuf, Montmorency, Lévis,Lotbinière,
et 1a Ville de Québec.

District do Saguenay, compremant le Comté de
Charlevoix du Saguenay—Deux Syndics.

District de Chicoutimi—Comté de Chicoutimi—
Un Syndic, ;

District de Gaspé, comprenant les Comtés de Gaspé
et Bonaventure—Deux Syudics.

District de Rimouski—Un Syndic
District de Kamourasks, comprenant les Comtés

_, de Kainouraska et Témiscouta—Deux Syndics.
District de Montmagay, comprenant les Comtés

de l'Islet, Montmagny et Bellechasse—Trois
Syndiucs.

District de Beauce, comprenant les Comtés de
Beauce et Dorchester—Deux Syndica,

District d'Artbabaska, comprenant les Comtés de
Magantic, Arthabaska et Drummond—Trois
Syndics.

   

> <

GHOVER& FRY
EX conséquence de l'expiration de notre terme

de soviété, et pour faciliter la liquidation de
nos affaires, nous offrirous au Publie

LUNDI PROCHAIN,
LE 15 OCTOBRE,

NOTRE FONDS DE COMMERCE EN ENTIER,
AU PRIX COUTANT,

Et eu plusieurs cas, considérable-
ment au-dessous.

 

L'assortiment général dont la supériorité est depuis
longtemps établie, & Eté maintenu par d'immenses
importationa cct autumne tant eu Murchandiscsde
Goût qu'en Marchandises d'Utilité : Cotous, Toiles,
Lainages, etc, par conséquent l'avantage offert au
public cet un de eoux qu’on reucontre rarement.
La vente comprendra également uotre Magasin

de Tapis ot Etuts d'Ameublement.

Positivement pour Argent Comptant Semlement.
»-XCepté pour gros montants, un billet approu-

té su:5 accupté.

Notre Magesin sera fermé jusqu’à
LUNDI PROCHAIN pour remar-
querles effets.

CLOVER & FRY.
N. B. Toutes persvnnes endettées cnvers l'ôta-

Llissement sont requises du régler leurs comptes
immédiatement.

Lies livres serout formés À dater d'aujourd'hui.
GLOVER & FLY.

A TRE

TRAVERSEDUGRAND TRONC
À PARTIR D'AUJOURD'HUE, te vapeur St

George fern la travcisés du fleuve, jusqu'à
nouvel avis, comme suit :

LAIBSERA QUEBEC.
7.40 A.M—Traiu Mixte
pour Richmond et lus
stationsintermédinires

8.30—Train de lu tualle
pour la Riviére-du-
Loup.

10.30—Train mixte pour
la Rivière-du-Loup, |
les wardis, jendis ct
samedis. |

Québec, 14 octobre,

   

 
LAISSERA PUINTE-LEVI. |

1

8.49 A. M —TPraiu de la
Malle de Montréal et
de l'Ouest. : 

 

3 00--Train mixte de la 
seil du Bureau de Commerce de Québec pour la

seront nommées à l'emploi.
Pour plus amples informations, v'adresser an

soussigné, à son bureau, Chambres Victoria.

T. H. GRANT,
Secrétaire.

Québec, 17 nuv. 1869.

Dissolution de
ES soussignés informent le public que lu So-
ciété de Coustruction de Navires à St. Joseph

de Lévis, connue sous les noms de CHARLAND
& MARQUIS. est dissoute depuis le 20 d'Üctobre
dernier, d'après le conscutement des deux parties.
Les affaires continueront actirement comme par

le passé, conduites respectivement par les deux ci-

 

! devant associés.

M, Guillaume Charland est autorisé à régler les
affaires restées en litige jusqu'à la date exclusive
du 20 Uctubre dernier ; en conséquence 1! prie los
personnes qui doivent à la société de régler leurs
comptes dans le plus bref délai.

(Signé,) Wx. CHARLAND,
F. X. MARQUIY.

 

M. DESSANE.
| A. DESSANE s l'honneur d'informer le pu-

« blic et ses amis qu'il commencera ses leçons
de Musique à partir d'aujourd'hui, soit À son domi-
cile, rue Petit Richmond, faubourg St. Jean. mai-
son de M. Fiwet, Protunotaire, soit aux domiciles
des élèves,

Prix des leçons, une demi heure : deux 10is par
semaine, chez M. lessane, Bu cents, an domicile
des élèves, 73 cents.

Québwe, 1ÿ nov. 1869.

TRIES IMPORTANT
FOUR LES

VIROLES BREVETÉES A VIS

POUR LUS

BOUILLOIRES À VAPEUR.
N° soussignés, aysociés À Notre-Dame de Lé-
AN vis, désirons appeler l'attontion des proprié-
taires de Bateaux à Vapeur, Ingénieurs et Fabri-
cauts de Bonilloirus sur le nouveau procédé sui-
vaut lequel le maison T. D. Fiuegan répare lus
Tubes dans les Bouilloires Tubulaires, Ce qente de
réparations se fait au moyen de Viroiss Brevéters

 

nada, et ilsaunoncent qu'ils sont mainteuant prèts
à exéouter dans le plus court délai possible leu
vommardes qui leur seront données.

Les Tubes dans lus Bouilloires Tubulaires finis-
sent invariablement par se briser à l'extrémité et

propriétaires de Bouilloires à Vapeur ont trouvé
qu'il était beaucoup plus avantageux d'en acheter
des neufs Quelques mots d'explication convain-
cront lus plus sceptiques que leu VIROLES A VIS
ressurrent davantage les l'ubes, leur donnent une
force beaucoup plus considérable et les reudent
plus durables que des TurLes ucufs sans ces Viroles
à Vis.

Faites une légère ouverture on dedans de l'ex-
trémité di tube au moyen d'un tamaud ou autre
instrument, et que cette ouverture ait de 1} à 1}
pouce ; introduisez la Vifole à Vis dans l'ouverture

du Tube ; ee procédé ne doune à la Vapeur aucun
moyen de se livrer passage môme A la plus haute
pression. Ces Viroles à Vis peuvent non seulement
servir aux vieux Tubes mais aussi aux Tubes neufs
ct spécialement aux Tubes en Cuivre et cn Afrain,
afin d'empêcher les extrémités d'être détruites.

Ces Viroles à Vis scnt fabriquées do différentes
grandeurs, depuis 1j à 4 pouces de diamètre, et sont
vendues per

D. LAINE & Cis,
Levis.

Québec, 13 nov. 1869. :

BANQUE DE QUEBEC.
VIS est par le présent donné qu’un dividende de

À TROIS ET DEMI par eent sur le Capital de
cette institution à été déclaré pour le semestre
courant et quo ce dividende sera yayable à la Mai-
son de Banque en cette cité le et après ie 10 NU-
VEMBREcourant.
Les livres de transfert seront fermés depuis le

16 de ce mois jusqu'au 20 courant, les deux jours

 

Par ordre du Bureau,
J.8TEVENSOK, 

Une garantie déclarée satisfaisante par le Con- ‘

due exécution des devoirs du Syndicat Officiel et ‘
ad interim sera requise de toutes les personnes qui

Société.

Propriétaires de Bonilloires Tabalaires.:

THOMAS DURHAM FINEGAN,

À Vis, qu'ils ont seuls le droit de fabriquer en Ca ‘

la manière dout on los & réparés jusqu'à présent |
laisse considérablement À désirer, de sorte quo les |

jusqu'à ce que la tête de la virole touche à Ja fouille !

Inclus. = tous ceux qui l'essayeront.

Rivière-du-Loup, les
lundis, mercredis ut
vendredis. |

6 30-—Train de la malle
. pour lu Tivière-du-:
| Loup. !

1

{

 7 30—Train de la malle

|

7 45—Train mixte de|
pour Montreal et dichmond et des sta-!

{l'Ouest tions intermédiaires
{ Voyages intermedinives pour fret.

A. GABOURY,
| . Secrétaire,
| Compagnie des Remorqueurs du St. Laureut. ;

Québec, 6 nov. 1869. !| FERRE

LA MAISONPH. BRUNET, VENANT D'ETRE REGU.
HORLOGER-SPECIALISTE,

Yak de recevoir un assortiment considérable :
et choisi D'HORLOGES ET PENDULES de!

Loutes formes et de toutes dimensions : Horloges |
Carrées, Horloges Circulaires, Horloges Octugones,
Horloges ct Peudules de Chambre, de Salle à diner ‘
et de Salon, Horloges ct Pendules de fantaisie.
avec tous les PERFECTIONNEMENTS MODER- |

| NES. !
i LA MAISON PH. BRUNET à reçu ces juurs |
; derniers vu choix superbe de Montres en Ur et eu
Argent,

Montres en O. avce Lutes er.fières où deini-
boîtes artistement cis-lées,
i do en Argent, do du du
| Chafrwe spleudides eu Ur et en Aivent avec
objets de fantaiete de tuntes aoutus.

— 41851
; Une colleation splendide d'articles de Bijonterie
j d'uns gonude richesse et du plus haut gout, tels
[que : T'endants, Auncaux de toutes formes, Bra
!celets, Epinglottes de Dames ot de Mensieurs -
{Jonce, Bagues, etc, fahiiqués dans le dernier goût
| a . i
Le tout a Vendre 2 des Prix peu Coûteux |
SG UN SOLLICITE UNE VISITE “Tag :

Québec. 12 oct, 1519,

\ LEGGO & Cie.

ii
i
|
i!

! LEGGUTYPETRS,
i Eleotraty pe ain,
i Nig ous prurs

‘ Wrave ts

i Chromo ct
Photo-Litographce,

| Photographes, Ï
RT

i Imprimenrs cn Général, n {aide dune Presse à‘
i Vaperu. !

"Bureau: No, 10, Place dArcs, | Montreal.
Ateliers: No. 319. Ruc St, Antoine.

 

| Cartes Géographiqaes. Plans, Livres, Cartes, |
| Ecritcanx, Ouvrages do Commerce de toute des- |
“ cription, exécutés dans tu strle supérieur ct à deu

Québeu, 18 oct, 1502.—-um

SEL ! !

A vendre pa: |
A.) VENNER,

j Rue Grant, St. Hoch.
Québec, 16 nov. 1809.

THE DUJAPON.
ES soussignee étant eur le point d'abandonner
cette brauche de commerce vendront à une

giande réduction,
150 boites de Thé du Japon.

THIBAUDEAU, THOMAS & Us.
Québec, 12 nov. 1809.

AVENDRE.
NE ISLE sur la Rivière Chaudière, vis-à-vis le
Moulin à Farine do St. Bernard, d'environ

quatre arpents do terre en superficie, propre à le
culture, avec un besu et bon Moulin à Scio dessus
construit. Par sa situation, celte ile a des pou
voirs d'eau considérables, propres à dus Manafac-
tures et Moulins à Farine, et environnée d'endroits
populeux ct riches. Titres incontestables et termes
de paiement faciles.

S'adresser à J, N. Chassé, Noiaire, à Ste. Marie,
ou au propriétaire soussigné, à St. Isidore.

FRANÇOIS NADEAU.
St. Isidore, € nov. 1869—1 m

AUX EBENISTES.
S000 lbs. S'EXCELSIOR à vendre aux prix de
la Manufacture. L'EXCELSIOR est employé par
tes Ebénistes à ln place du Crin,'et se vend à melil-
leur marché. Je sollicite la commande d'un échan-
tillon et j'ose cspérer que j'aurai le patronage de

SEL!
|8.000 SACS DE SLL.

L. N. ALLAIR£,
Ageat pour la Manufacture,   sans antorisation écrite de ce Département. Cais fer, . No. 7, rue St. Pierre.

Québec, 24 nov. 1860, Québec, 8 nor. 1669, * Québec, 19 nov. 1869. :

; LL ax ; a ¢ « A 8 |

f

| ABANDON
{prix incomparkblement bax.

a wee

|  DS
DE DECEPTI

HON SOCIEÉ VENTE A BON MARCHE AU COMPTANT,
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BERNARD & HEMOND,
Commencent à Vendre, Aujourd’hui

A UNE

REDUCTION VERITABLE POUR ARGENT COMPTANT.

BERNARD& HEMOID,
Mettront en regard leurs prix avec ceux des autres maisons de Commerce

qui ont publié des annonces.
vn. ttnob rm +rnremens

BERNARD& HEMOND,
Désirent appeler attention des Maitres et Maitresses de Maisons sur cetto

VENTE A BON MARCHE.

BERNARD & HEMOND,
Offrent les Marchés les plus avantageux de la Saison. Leurs offets et leurs

prix sont énumérés dans des Circulaires,

IL NY A QU'UN SEUL PRIX.
No. 4, rue St. Jean, Flaute-Ville, Québec.

Quêlee, 18 oct. 1809.
 

NOUVELLEMENT RECUS.
LIBRAIRIENOUVELIE.

ALPHONSE DOUTRE & Cie,
COIN DES RUES NOTRE-DAME ET ST. GABRIEL, MONTRÉAI.

LIVERS DE DROIT
TPRAITANT sur le Droit Civil, Droit Crunimel, Droit Maritime et © rut Iuternational. Rolland d-

Villargues ; Aguul ; Bretou ; Berriat st, l'rix : Boiled ot Colmet d'Auvge | Courcy ; Coin-Delinle ,
Chauveay; Bedarride ; Rogron: Desquivon; Tambear; Poujol: Vassle ; Rodière: Vincent; Fouquie:
Saint Espec l'Esco; Favard de Langludé ; Westoby : l'uranton ; Tro; long : Carré et Chauveau; Flore
Fresquet ; Laboulave ; Duplessis: Kranss ; Giraud; Birot: Detvincorrt : Alannet; T'oullier : Pothier
Bugnst; Merlin ; Qurot : Pigeau ; Zachariw ; l'ardessus Ponuet: Marcade et Pont , Allard Morslot
Caumont; Hauf; Solon; Nicolin, ete, ofc.

Lu Maison pousède ces ouvrages tant cn édition française qu'eu édition belge.

GIVILtES DE MEDECINE.
Trousseau et Pidou , Churchill, Bechara Darth et Roger: James; Massé: Vidal du Cassio

Hunter; Litré et Robin : Nysten ; Di tionnaire de Medecine etde Chirurgie - Cruzel : Duraint: Dorval,
Orfila : Dovergie ; Tardieu: Flandin Bare: -
gan; Thompson. Taylor; Hooper: Woods, ete.
Amérieainus, Auglaises, Françaises et Belges

Barlow Druitt: Flint; Gey: Hurhes: Neill: Nei.
te. Les cuvrages de médecine sont dew edition,

IITTERATURE.
La collection des romeus à l'ordre du jour est In plus compléte possible

10,000 romans les plus choisis, D) svrait trop long d'ou donner lu liste
illustrations splendides de nus nvilleurs romans.

et se compose do plus d-
La collection ‘untieut des

MUSIQUE.
11 eat requ chaque jour une grande jusntité de motcoaux de Musique Augluise Fratiçaise ct Auc-

rigaine, à très bas prix.

INSTRUMENTS DE MBEDSOINE.
L& maison se charge du faire venir a de Lonnie vuditious lus lusttrumeuts de médecin: les plus

eu usage en Kurope ut vu Amcrique, Les instruments gai ont etd requs wot douné plein: et entière

GIRANUINICS.
satisfaction.

Uu assortiment choisi de gravures duns toy
sus nos chromo-lithographivs

lis genres, Nous atthious specmleiuont attention

COSTUME DE COTITXEL.
La Maison à voustamment en mains, Robes, hiataits et Crave’ w pou

venteRulne, el tuute commande vst jrompteurent ©
Avouats wb Conseil, dea

131.ANC,
Les Avocats, Notaives fagotto rs 0 Seer taires

ler blancs vo usage. Lnoave at ost he
Moutréal, 23 sept Rey,

de Municipalites trouveront « l'établissement tous
de lucie. ‘ser régulièrement

 

POELES de Chambre,
Du à Charbon,
Do Double,
Do Simple,
Du a Cuisine,

— AUSSI —
Tiuporté directement d: Nursez-

Puules de Cuisine Norvégiens
HARLUY & LOIULFIt..
Nu 11, Bous-l-F:t,

Quebec, 28 oct 156K

' INSTRUMENTS DE MUSIQUE

A ceux qui poasèdent des In<tiuni ots brine on
«1 BiattVuig ordre. ot nu piltis cu goneud

M. ROCH LYONNAIS.
Réparateur d'Instrament à Mrsigne.

COIN DES RUES GRANT ET ST JOSEPH
SR charge de tarpon de n'anporte qu

H) INSTRUMENT DE MUSIQUE fusteum ut à
Vent eu Pois cten Cuivre et last re 12 de
M E, LYONNAIS tupure

CONCERTINATS LT LES ACCCRDFOhs,
Quechee, 29 sept. 1809 —-3n

AVIS.
I gern fait application à la procledu. » Cot
Parlement de la Provitioe de Qrbes pen,

corporation d'une compagnie dans le bat des =

truire un Chemin À Lisses de Bois à partir à
point sur ls ligne du Grand Tronc en passant ..
les Townships de Leeds, Iuverness, Trinndot Hae
hfax,
Québec, 16 oùt. 1869 —Tn

as us D ~

Grande Vente de Marchandises Sèches !
DES AFFAIRES!

Vendaes avant le ler. Ka.

P. LE ROSS!CHOL.
F soussigne s'étant decide à quitter fes ataîres,
vendra sou grand et splendid assortment de

Marchandises Sèôches à due prit extremement
reduitu.

CRT ASSORTIMENT CONBISTA FEV
Draps, Nuages,
Tweedy, Soie Glacée.
Draps du l'ilot, depuis Ze vd, Hubans,
Do de Beaver, Fleurs,
Do de Muscou, Plumes,
Do de Lontre, Gants,
Do de Mouton,

Seal Skin, depuis 29. 6d
Bonneterie,
Chemises en Laine

Whitneys, Calegans, do
Dog Skin, Urémones,
Casimires, Cravates en Soir

Flanelles, depuis lod.
Couvertes de Laine,6s. 3d.
Carisée, “«  1s, 6d.
Merinos Français, 1s. 8d
Htoffes pour Robes. 6d.
Coton Jaune, : 33d.
Bhirtings, ' 44d.
Indiennes, = 5.
Whitneys,
Hontags,
Pé'eriues,

Et une grande variéte d'autres effets trop nom.
breux pour être énumérés, reçus dernièrement par
les Vapeurs Prusnan, Nestorian, Peruvian et
autres,et formant un fouds dea plus grands ct des
mieux assortis de Québec,Ces marchandises ont 6té
achetées eur lus Marchés Kuropéens à des condi.
tio très avantageuses.
La vente continuera jusqu'au ler. Janvier, et si

la balance des marchandises n’est pas vendue à
bon compte, elle continuera jusqu'à ce que tout le
fonds soit entièretnent liquidé.
Un escompte libéral vst donné aux marchande

de ia Campagne et autres.
Quétes, 16 oct. 1969.—1m.3fs

Acte conceruant lu Fuillite 2s€9.
Dans l'atfaire de

ALEXANDRE MORENCY, individuellement «t
commis asrocié de la ci-devar:t Sociétés de FOR
TIN & MORENCY,

Failly
E FATLLL 4 tait & moi une cossiou de ene biens

4 oct efits et len créanciers font notifiée de se
rendre à muon bureau, No 17, RCE ST PIERRE,

: Québec, LUNDI, le Ge jour d- Dicembre ixus, à
- heures PL M, pour recevoir un rapport de ses
aFatirs CUROLAN -TUL <Yudie

i

WAM. WALKER,
DEndie cd inary

Qiuiser 1 TN. 169— La

CO SUPLBILUKE, >

‘Sacrifice en Consequence. JE
1$70,000 de Marchandises Séches pour étre dene ere wwe

1

 

Theron de Quéles. ©

4 «st jar le préseut douné que ANGELL
AA CAO UETTE & ‘ntente © joint une action en
création de biens cortre sou cpoux, PATRICK
SIND OT HC de tn Citd de Québer, Commoergant,

TESSIER £ HAMEL.
l'ioeurenrs de la detuænderesse

(ods pov, 1309 =m«

Acts concernant in Haillite, 1369.
CANA Da,

Provinces be Quire
Lux de tgueh

Dans Uaffiure de

La \ls Es COMPAGNIE nt
AULT

COCR SUPERILURD

 

NENCPHON Dl.

Pac viiuciemes* Felis

[ ESIXNIEME our de DECEMBRE prochain, i
cHsiime demmandora À lu cour sa deuhiat ze:  

NENOPHON DUSSALULT.
Far PAU Dh,

Son procureur at lite
QuidL'uov Jeo —im. "fs

Acte couceruant In Laillite tési.
Traps Tatton ode

WILLIAM défi TTAR, aouus BARRAS, de Mont cé
Négeciant aussi bien qu'individue!lemeut » ant
vig en sociét* avec LOUIS BEGIN, de iA ©, >
Viele gous Dee nome et rairon de GILL 0S &
{0

Failli.

votexiqué, ANDREW BSTEWANT, de lu
tite de Montreal, wi ôt. Roumé Syndiv Otficiet

s aleâticlos sont requis de
ts réclemations devant moi d'ict à ur mois

ARBSTEWART
Syudic

M ntical, ‘nov 180

HUITRES,HUITRES.
ED. CLARK,

MARC:AND-EPICIER,
RUE DUT PONT,

JREND Ia liberté d'annoncer au publie que l'un
I trouvera toujours à son étahlissement des Hug
ties qu'il veulra eu gros ot en detail,

— AUSSI —
PUMMES do premier choix.

ED. CLARK,
Bue du Pont

Quebre. 3 o.4 1969.

A VENDRE.
FLEUR Double Extra, Extra Sujerfine, Fancy, Sup

No. 1 et3, Fine, Middlings, Farine en poche,
ste, ete,

lois, Avoine, Blé-d'Inde, Son, ete, etu

Orge pertée, Pois fendus, Gruau, Farine do Pois,
Farine de Blé-d'Inda Blanc et Jaune, Farina
Sechée et non Séchée, Blé cassé, Bl6 d'Inde
1assé, Gaudriole, etc,etc.

Saumon, Morue, lareng, Maquercan, Truite,
Huile, Sel, etc, etc.

Lard Meus, Thin Mess. Prime Mess,
Par

J.B. RENAUD à Cu,
No. 26, Rue St. Paul.

N. B.—Nous paivrons le plus haut prix pour
Graine de Lin, Graine de Mil, de Trefle, Orge du
première qualité, Avoine, etc, etc.
Gomme de Sapin.

J. B. RENAUD & Ca,
Québec, 16 sept. 1869.—2m
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» 2,8R0 CAYLT NF;
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 TP2HO-
i

ITERAX,
SINVI RES « COUR-
UN, PLAQUES pour

* LOSSOCHTS ct TAM.
a+ Pr, VALVES,

«LUX pour la den-

 

Fy

SU TCHOUC,
u FEUTRE AVEC
viivté,

AVES PONOTUALLTÉ

272, Rue

-QLES,

>»

«uve du départ

TieM, G. SEIFERT

+ unc, Juin 1868.
ue

a...

- - - os =adre1eES

,

Csorcaz.

PM

6.90

5.60

7.90

; 2.06

"2.00
2.00

65.90

£5.00

3.00

Bu

LEAN RY
58 à

>]

 

CVELDUCANADA.
UNRÉ JEAN, de Cacouna, propriétaire

a de la maison connue sous le nom de
|JEAN# HOTEL, informe sa Rombivese pratique
et le public en général qu’il vient de s'installer à
L'HÔTEL DU CANADA à Montréal, où il promet
à tous ceux qui voudront bien lui faire l'honneur
de le patroniser tout le confort possible ; sa table
sera bien fournis et le eurvios promptement of po-
limont fait ; ses liqueurs et cigares seront tou-
jours de première qualité.
J p q HONORS JEAN,

Montréal, 6 sept. 1669. .

 

VIENT JOSTEMENT DR RACEVOIR

UN NOUVEL ASSORTIMENT

ozs chukarma ,

LUNETTES PERFECTIONNEES
ET DE LORGNONS DE

LAZARUS, MORRIS & Cie.
MONTES BX

OR, EN ARGENT, EN ECAILLE ET EN ACIER.

SGFElles s'adaptent parfaitement à n'importe
quelle vue, Sel 4 à

| 1 àQuebec:
| genie SG. SEIFERT

’ Bijoutier,
No. 27, Rue St. Jean, Québec,

Québec, 20 acpt. 1869. 5

LE GRAND DESIDERATUX,

LA CHAISE-HAMAC PATENTÉE

Ï ES maîtres de maisons de toutes elasses, les
!; Invalides, lee ‘Touristes, tous ceux qui dési-
ent Ja réunion du confort, du bon marché et de
ta durée, doivent faire l'acquisition d'ano CHAISE-
HAMAC PATENTRE, qui peus ss placer dans
Himpozte quel endroit ot n'ococupe aauloment
sua Jemi-pouce quand on ne s'en sert pas, et

© t= Hiasformer à volonté on Canapé, en Lit
! ut. Prix $2 50 et au-dessus,

A vendre par
WM. DBUM,

Rue St. Paul, Québes,

 
 

Dec, 20 sept. 1869.
 

  
“ORATION

DE

"T7BC.

PUBLIC
(une demande ses
+ Province de Québec,
ci'ention d'un acte

“+ d'incorporation de
tr ew ting suivantos, ea-
changements on altéen- |

4 rt lu représentation des
-0- Le Tousuii de lu Cité de Qué-

e +. ‘n<e urle revenu (ineone
va 1 de cer-hands, Négociauts, et

à p-r,ONtLS faisant AUCUR COMMerSE,
stair quelconques, individuellement
viociés, à payer un Aux spécifique ou

« licence; pour eréer UR fonds eonsolidé
ie num de fonds consolidé de Ia Cité ds

. teint montant de un million einq sont
» er payer une partie de la dette de
"+ due, le dit fonds (stoeh) consolidé
tu.h rachetabls, et devant dtre mans
pas snoins de cent piastres chaque ;
lez dispositions du Code de Procidure

<i di Fus-Canada aux sotomations émises on
rii.reu civiles de la Cour du Recordor, pour ren-

, dia les propriétaires ou possesseurs de propriétés
- tu>nobilières dans la dite Cité de Québec seuls res-
ponsables envers Ja Corporation pour toutes taxes,
outisations, ou taxes d'eau, en leur donnant leur

{recours contre lea locataires dAns certains cas ; et
| enfin généralement pour obtenir de nouveaux et
| plus amples pouvoirs pour la dite Corporation.

L. A. CANNON,
| Groffier de la Cité.
| Québao, 9 out. 1869.

t

     

 

 

      AN <

TNT 2 ara:

J. D. LAWLOR,
Fabricant de Machines à Coudre,
À reen le PREMIER, le plus HAUT ot le SEUL

{L PRIX accordé aux MACHINES A COUDRE
DE SINGERÀ la dernière Exposition de Montréal.
N. B.—Ii possède une expérience pratique de

dix-huit années dans la Magufacture des Mashines
à Coudre.

Machines à Condre de Première Classe
I & constamment en mains :

MACHINES À COUDRE DE SINGER à l’usage des
Familles, différentes grandeurs,

MACHINES À COUDRE DE SINGRE No. 1,
MACHINES DE HOWE, A, B,C.
MAT HINES ACOUDBE ETNA (ne faisant pasde

suit) A, , C.

MACHINES A COUDRE FLORENCE, action ré
v rmible, différents modèles.

MTLINS A NAVETTE, prix $30.00,
"UT SELLE MACHINE A COUDRS elliptique à

l'usage des Familles, Prix, 23.00. :
TOURING A COUDRE BUTTON-HOLE,

“ANS A FIL CIRÉ, A, B, C.
. *.°X3 À CHAUSSURÉS.
© TURES DE MUULINS A COUDRE.

‘11 aux Domes le maniement de oes

mer ns oat faites le plus peempte-
tu À

J. D. LAWLOR,
No. 22, Rue 8%. Jean,

, Na 4 Rue Nazareth, Montréal,
Siete bande den ageuts

Lo" = ioviules accordées aux personnes

{ a: it 1469

+ & À VENDRE:
“oe Cilia THERE en bois debout dt:

"sous sit #1 de profondeur, situés |
Lh ne soncessivn du Quine

“iets de terre défichée, pets. . za Faurere a
v ’

; 1.” maghifiqueous la terre, À

  

| “Nourriture Essentielle Concentrée,” que vous

NOUVELLE
GALOP de la Saison, purW. C. Lamont, Maitre de

de Baude du 69e Régiment de 8. M.
Christine Walse par Den. Godley,d'en

ne

 

portrait de Mile, Christ! oo? +
Ophbélis dans Hamlet.

Prince Arthur Galop, par Henry Prince.
Rattots du Passé, Valse de talon, par Gustave

sno.
we AURD wu :

LES AIRS SUÉDOIS,

im,
$- Le Bal,
Cuaatéspar Mlle, Christine Nilsson.

par
R. MORGAN,

Marchand de Musique et de Pianos.
Bue Bt. Jean.

N. B.—Lae public est respectuengement invité à
venir voir la considérable collestion de Peintures
et de Chromo-Lithographies Anglaises,Allemandes
et Américaines.

Québec, 13 ost. 1869,

GRANDE CHANCE
OFFERTE AU PUBLIC.

Splendide occasion d'acheter à Bon Marché
MARCHANDISES SÈCHES

Da

PREMIER CHOIX.

E soussigné annonce au publics et à ses amis en
général que venant de terminer ses achats

d'Automne et d'Hiver, il eut décidé à vendre la
presque totalité de son foud A des conditions qui
défilent toute compétition, tous ses effets ont été
choisis par lui-même dans les meilleures maisons
dz Canada et dos Etats-Unis. L'axaortiment qui
ost considérable se compose princ pm sment d'ar-
ticles de goût et d'utilité, et l'on trouvera toujours
le choix le plus varié et le mieux :huisi des mar-
ehaulises ci-dessous:
Drap Noir, tout Laine, Indicnue,

vi “ Union, « à Chemise,
Tweed Canadien, Goton Jaune,

«  Evossais, * à Drap,
“ Anglais, “Barred,

Casimir Noir tout Laine, “  Croless,
“ sc Union, Toile Fine,

Cobourg Noir et Couleur, «à Drap,
Alpaca i fe Mousseliue à Rideaux,
Etoffe A Robe, Damas,
Merinos Noir et Couleur, Couverts en laine,

de tout pris,
Fiauelle Blanche, Svie Glacé Noir,

«Couleur, Mousséline Laine Française.
Le tout vendu à 25 par eent au-dessous du prix

ordinaire.

F.X, LEPAGR,
Rue de la Courunne.

 

Québec, 16 sept. 1869.

VENTE SANS RESERVE
QHEZ

IRENE FORTIN,
COIN DES RUES DU PNT ET ST. JOSEPH.

 

 

 

teurs une nouvelle et importante

IMPORTATION
des articles suivants qu'il vend on

GROS ET EN DETAIL.
A Das

PRIX EXTREMLEMENT BAS.

Drap de Moseon,
Drap de Castor,

Drap de Pilote,
Drap fin,

Drap Union,
Tweed Union,

Tweed Canadien,
Tweed Anglals,
Tweed Ecossais.

Imitation de Mouton,
Imitation de Mouton de Russie,

Un magnifique assortiment de Mérinos noit et de
diverses couleurs se recommande d'une manière
toute spéciale aux acheteurs,

Cobourg et Alpaca,
Cotong et Shirting,

DE L'IMPORTATION DU PRINTEMPS,
UN LOT DE COTON BLANC CROISÉE

A 7id., VALANT 11d.
I. FORTIN,

Coin des rues du Pont et St. Joseph, St. Rook,
Québec, 3 oct. 1869.

POUR LES ENFANTS

ETLES

MALADES.
Nourriture Essentielle Concentrée.

PRÉPARÉE PAR CHARLES MARTIN
APFROUFÉE ot hautement roc.:nmaudée par

un grand nombre des premiers Médoeizs of
Professeurs de l’Université MoGili :

Cett- nourriture sesentielle concentrée, est Ia
plue agréable pour lu goût, la plus nourissante et ia
lus fortifisate de toutes les préparations sembla-
es qui se vendent ; ne causant ni acidité, nf fie

tuosité, pour les enfants en bas âge, elle remplass
! arfaitement le lait de la mère.

Extrait d'un des nombreux Certificats,
Dr. Rossar Craro, Médecin à l'Hôpital-Général

de Montréal, l’rofesseur à l’Université McGill, dit:
Jai fait des essais aveo Vichsntillon de votre

m’aves donné dans ce but, et j'ai beaucoup de pial.
sir den attester ses qualités excellentes. Klle
semble combiner les bonnes qualités de la Nourri-
tere du Baron Liebig etdu Docteur Ridge et d'être
en grande partie libre den défauts de ces deux prés
parstions. J'ai trouvé qu'on la prend avec beaucoup
de facilité et qu'elle s'assimile par les enfants on
Lae âge ot les malades. Quant à ses qualités nutri.
tives, elles sont incontestables, co
A vendre par tous les pharmaciens, ohes les.

Queis on peut obtenir aussi des circulaires.
CHAKLES MARTIN

eul
No. 80, Grande Rue St Jacques

Quévts, 8 Juillet 1869, Le “à
: iin aa B53

BLEU en Boules de Charles Mi
Bleu en Boulu de 1 once, à once ot§

 
véndre à bes prix.

EN GROS SEULEMENT.

le soussigué, Tend2mre| Ponte, ou autrement, sera exécutée
jumédistement, et les ouvrages ex-

   

L’ÉVENEM :,

A COTÉ DU BUREAU DE POSTE,

Escalier de la Basse- Ville.

PRESSES À VAPEUR.

Le Propriétaire du Journal l’'EVE-

NEMENT ayant fait l’acquisition
d’un matériel d'imprimerie très-

varié, peut maintenant faire toutes

sortes d'impressions, telles que:

TETES DE COMPTES,

CIRCULAIRES,

LETTRES FUNERAIRES

CARTES

DR VISITES,

D'ADRESSES,

DE COMMERCE,

Etc, Etc.

BLANCS
POUR

GREFFIERS,

AVOCATS,

NOTAIRES,

HUISSIERS,

Etc., Ete.

AFFICHES,

PROGRAMMES,

. Ete, Eto.

FACTUMS,
Ete., Eto.

LIVRES

BROCHURES,

. Ete, Kte.

Letout lanprimé avec soin et élé-
gance, à des

PRIX RAISONNABLES.
maAT EL Umos

Toute cemmande envoyée parla  . ce Toe 7 AM, ¥

So Lu0, Si uxcii 1869, Québec, 6 nov. 1869,

L. M. ALLAIRE,NT RaLI pére par les voies les plus expédi-
ves et les moins coûteuses,

de M.

JES

No. 34,

RUE DU PONT,
ST. ROCH, -

D'AUTOMNE

Les acheteurs trouveront & leur établissemen
1 grand lot de Winoey de 6d. 1a verge et

«

Quêbeo, 21 sept. 1869.

 

Un graud lot d'Etoffes à Robes telles que : Drap Impératrice, Crèpe du Japon, Al
Cobourg, Merinoe Français, etc, etc, un grand lot de Drap, Imitation de Loutre, Imitation de Mouta
Astracan, Drap de Castor, Drap fin, Casimir noir, Tweed superfn, etc, etc. ,

BA" N'oublien pas l'enseigne de la Fenille d'Erable,

GRANDE VENTEÀBON MARCHE
ALLEZA L'ENSEIGNEDELA FEUILLED'ERABLE

No. 34,

RUE DU PONT,
ST. ROCH,

CHEZ

MONTMINY& BRUNET
MONTMINY & BRUNET ont

MARCHANDISES
décidé d'offrir tout leur fonds de

ET D'HIVER
AU PLUS BAS PRIX POSSIBLE.

 

t les effets suivants :
plus,

Flanelle rouge 11d, ot plus,
“ Flaneile barrée 1s. 6d. valant 2s. 2d.
“ Flanelle Llanche 11 « 16
“ Couvertes du laine, 5 7 « 7 6
“ Tweed Canadien 3 “ 85
“ Drap de pilote 86 «76
a Waterproof 3 4 “46
“ Môrinos français 2 “3%
“ Sontagues tricotées 1 8 «28
“ Velvétine depuis 2 9 jusqu’à 108. lu verge,
# * Chales tricotés 39 * 12 6
“ C'oton jaune 4 « 9
“6 Shirting 5 + I
“ Indienne 6 <« 1
“ Coton à drap 1 a + 2
“ Whituey pour blouse 8 6 T 6
“ Bealskin 2686 « 7 6

— AUSSI —

paca, Mohair

6. 34, rue du Pont, St. Roch.
MONTMINY & BRUNET,

 

les informe qu’il continuera, conime par le passé,
une pluu grande échelle, et aura constamment en

Drogues fraîches,
Médecines patentées, Françaises et Anglaises,

dre,
Parfumeries Françaises Anglaises,
Brosses à dents,
Brosses à ongles,
Peigneq fing en ivoire,

Un asrortiment complet de Grai

Bettes-Raves rouges, Buttes-Raves blanches, C:

trouilles, Cressons frives, Cornichons, Céléri blau

Denis, Choux-Fisurs, Choux rouges, Choux friséa

jeunes de Suède, Navets blancs (Globe, Navets LI
Salsilis, Tubac, Tomates, Graines de Trêtle, rouge

Bar" Tous ces articles sont de
Le cuussigné espère, par son sraiduité et le p

rounantes.

Toutes prescriptions de Médecing ct drdres de
rent,seront remplis avec le plus grand soin possi

Québec, 19 août 1869.

Bois de Tuwiuturo «t tous autres articles pour tein-

PHARMACIE
NOTRE-DAME DE LEVIS,
E soussigué remercie ses pratiques :évidant 4 la Pointe-Lévis et dans les Paroïsses environnantes
et le public en général des mêmes endioits, de l'encouragement qu’il en à reçu jusqu'à ce jour, et

 

sa PHARMACIE à Notre-Dame de Lévis, mais su
main un assortiment complet de

Peignes en caoutchouc,
Produits Chimiques,
Remèdes pour chevaux,

| Iustruments de Chirurgie,

 

Savon de fantaisie,
Bruswes à cheveux,
Brosses à hardes,

| Peignes de corne,

ET AUTRES ARTICLES DF TOILETTE,

Un Assortiment complet de lout ce qui est généralement vendu uans une Pharmarie
— AUSSI —

nes fraîches de Jardins, de Fleurs
et de Champs, savoir :

aroties rouge-rang, Carottus longues orange, Carotive
hätives, Carottes bianubes, Carottes d’Altringham, Concombres Anglais, Concombres Canadiens, (-

c, Blé d'Inde, Poreil Anglais, Persit Canadien, Pos
rekux Anglais, Gros Parais, Raves longues rouges, Raves rondes rouges, Raves nuires, Vegetable Mar
row, Marjolaine, Graines de Fleurs, Graines de Foin, Cerfouil, Choux d'été, Choux d'hiver, Choux $t

de Milan, Féves jaunes, Faves de Windsor, Fores
ramouses, Laitue blanche pommée, Melona brodée, Poia de jardins, Navets jaunce odAlerben, Nayets

ance hâtifs, Gros Oignons rouges, Saryr, Sariette
et blanc.

emier choix et à des priz qui défient toute compétition.
rix mudéré des marchandises qu'il offre en veute

trériter la continuation de l'encouragement des Médecins et du publie de Lévis ct des paroisses env

Médecins ou do Marchands envoyés à vou etablisie-
ble et la plus prompte attention.

WOITIONS :—<ÂAUx mômes prix de Québec et argent comptant.

ALFRED GIROUX, Pharmacien,
Grands Rue Saint-Laurent, Place du Marché, Passage.

Notre- Darne de Lévis, Quebec-sud,

 

JOSEPH X. LAVOIE,
AVOCATS,

No. 35, RUE STE. ANNE,

HAUTE-VILLE,

NO. 12, RUE CRAIG, (DU PONT),

8T. ROCK DE QUÉBEC.
Quêbec, 22 sept, 1869.
 

ELZEARDERY,
AVOCAT,

No. 6 RUE ST. LOUIS, HAUTE-VILLE.
(Bâtisse des France-Maçons.)

Québec, 3 sept. 1869.—1 an.
  

HOMŒOPATHIE.
Dr. BENDER,

Médecin et Chirurgien,

Ne. 9, Rue fit. Jean, (en dehors).

NEURES DR BURBAC:

84 à 10 A. M, 1 à 3j P. M. et 6j à 8 P. M.
Québec, 17 avril 1869.

LIBRAIRIE DE FABRE & GRAVEL.
MONTREAL.

LIVRES NOUVEAUX.

LA SOMME THEOLOGIQUE DE BT. THOMAS,
Latin, Français ea regard, avec des notes l'héo-
logiques, Historiques et Philoiogiques, ete,
par M. l’ALdbé Drioux, 15 vois, 8 in. jolie re-
inre, $30.00, ;LE MÊME OUVRAGEtout en français, 8 vols, à

in. reliés, $15.00.
LA THEOLOUIE AFFECTIVE ou St. Thomas,

en méditation, par L. Bail, 6 vols., 8 in, $8.50,
THROLOGIE DU CATECHISTE, doctrine et vie

chrétienne par M. l’Abbé Leciercq, 2 vois, 12
in. relits, $3.25.

LA VIE DE N. 8, JÉSUS-CHRIST MÉDITÉE
ur tous les jours de l'année ot appliquée à

‘Etat roliglenx, 3 vols, 12 in. $2.48.
COURS DE CONFRRENCES £I'R LA RELIGION

le plus complet, lo plus suivi ot lo plus nent
sous tous lus rapports, ete, par **. l'Abbé Rua,
8 vols. 12 in,, $3.50.

OONSOLATIONS par le B. P. AL Lefebvre, 1 1
12 in, relié, $1.00.

LES CONSEILS DE LA SAGESSE ou recueil des
masimes de Salomon les plus nécessaires à
l'homme pour se conduire sagement, 1 vol, 12
tn, rellé, 70 ots,

ŒUVRES PASTORALES DE MONSEIGNEUR
GUIBERT, Archevéque de Tours, 2 vols, 8 in,
reliée, $3.76.

LA LYRE ANGÉLIQUECantiques nouveaux offert
sur msisons d'éducation, paroles du R. P. Jus-
sin, Et cheverry Manique et accompagnement

icolas Bousquet, L vel, 9 in. relié, 93.78.
aÀ vendre che ,

FABRE & GRAVE

  
; CHANTIER A LOUER.

E CHANTIER DE CONSTRUCTION nitué à
Stadacona, vis-à-vis la Pointo-aux-Lièvres, eu

ta Rivière St. Charles, et voisin de celui actuelle-
ment occupé par MM. Labbé et Julien, Ce chan-
tier & été occupé pendant plusicurs années par W
Cotnam, écr.

S'adresser à
W. J. BICKELL,

- Québec, 17 avril 1869.

EMPLACEMENTS.
CONCRDERa des conditions trés-faciles dans
lo Faubourg Stedacuna,vis-à-vis ls Fuinte-sus-

Lièvres.
Ce Faubourg est admirablement situé ; d'un côte

il touche aux chantiers de MM. Samson, Latbé et
Julien et Cotnam, et aux moulins à scie de M, Ri-
chard,

L'autre partie du Faubourg ost aituée sur une
hauteur qui commande un payeage dos plus jolis
et des plus pittoresques.
Le terrain eat très-sec ; c’est un fund de sable.
Les omplacements sont asses grandspour faire

pos splendides jardins en acrière des maisyns. à
Le Faubourg n'est qu'i 10 minutes de marche du

marché Jacques-©'rtier et de l'Église St. Rock. Lo
pont Bickell qui sein ‘erminé sous peu le relie Als

ville,
11 contient déjà cent maisons et pussido piv:

sieurs magasins. ; tre
C'est le plus bel endrolt que l'ou puisse dis re

pour une résidence privée ; on y jouit de la Camps
gne et on ent aux portes do la ville.

: S'acresser À
W. J. BICKELL.

 

 

Québec, 17 avril 1869. _

À premiére connue sousle nom do Terre des

LSavaues,est maintenantjoceupée pariM. Harauds
Elle contient environ 30 arpents en superfic ar
bon état de culture, et sera louée pour plurie

années, Demin

La deuxième, séparée de l'autre par un cic =

w’éte: d jusqu'au chemin des commissaires ©

counus sous le mom de Notre-Dame-des-Ang .

Eli» contient environ 190 arpents d'excetlonts La

cages pour 80 à 100 vaches. Les clôtures ticbel

mises en bob ordre, Le ruisseau se © ee

passe à travers le côté Sud Ouest ; il #'y WOU
toujours de l'eau.
Les deux terres sont situées ? très peu

tance de la ville et touchent au Faubourg

cons,
s'adresser à

de dis-
Siada-

Ww. J. BICKELL

No. 36 Rue St, George.
EMESURIERou au bureau de MM. JOHN L MIE Lt, Pierre.

Québec, IY Avril 1089.

SUCRE.
OX. ‘

Venant d'être reçu par le ‘ Nova Bootian :

SUCRE Brillant, en Bacs,
A No. 219, Rue Note ;

Québec, 28 Juin Veau aMontréal.

x Co l'Evénement, à Québec, No. 1, rue Buade, à côté du Bureau de Poste, Escalier de la Basse-Ville,

WILLIAM POSTON.
Québec, 26 oct, 1869. pe

Biméon Marcotte, Imprimer
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